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UNIVERSITÉ D’ÉTÉ DU FLN À MOSTAGANEM

LE PROGRAMME QUINQUENNAL
2010-2014 PASSÉ AU CRIBLE
Plus de 1.200 participants sont
attendus à ce rendez-vous, le
plus important après le 9e
congrès du parti. Ainsi,
plusieurs ateliers et
communications sont prévus à
partir de mercredi prochain,
qui traiteront de toutes les
questions d’actualité nationale
et internationale. 
PAR MOKRANE CHEBBINE 

L’ université d’été du Front de libéra-
tion nationale (FLN), qui se tiendra
les 4, 5 et 6 août prochains, à l’uni-

versité de Mostaganem, aura comme
thème central le programme quinquennal
de développement 2010-2014. 

Plus de 1.200 participants sont atten-
dus à ce rendez-vous, le plus important

après le 9e congrès du parti. Ainsi, plu-
sieurs ateliers et communications sont
prévus à partir de mercredi prochain, qui
traiteront de toutes les questions d’actuali-
té nationale et internationale. 

En plus des militants et cadres du parti,
plusieurs personnalités nationales et étran-
gères seront invitées pour prendre part à
cette manifestation qui se veut une nou-
velle étape dans la vie du vieux parti, revi-
goré par la réussite de son dernier congrès.
Le programme de développement du gou-
vernement pour le prochain quinquennat se
taillera donc la part du lion dans les débats,

où tous les aspects seront décortiqués. 
Le choix de ce thème focal trouve son

explication dans le souci du parti de sous-
crire entièrement à la mise en œuvre du
programme présidentiel et son accompa-
gnement sur le terrain à travers les élus
locaux du FLN. Pour cela, l’université
d’été fera également dans la sensibilisation
des assemblées locales pour mener à bien
les projets de développement au niveau
local. 

Le FLN, à l’instar de ses deux com-
pères de l’Alliance présidentielle, se veut
le porte-flambeau du programme du prési-

dent de la République.
Pour appuyer cette
démarche, le vieux parti
compte sur la présence de
ses nombreux ministres
qu’il a au sein du gouver-
nement. 

Ils auront ainsi pour
mission de sensibiliser
et de fournir d’amples
détails sur le programme
quinquennal de dévelop-
pement, chacun dans son
secteur, eux qui sont jus-
tement chargés de veiller
sur l’application dudit
programme pour lequel
une cagnotte de 286 mil-
liards de dollars a été
allouée. Par ailleurs, le
choix de la date pour
l’organisation de l’uni-
versité d’été est loin
d’être fortuit. En effet, la
manifestation de
Mostaganem sera égale-

ment l’occasion d’évaluer l’opération de
renouvellement des structures de base du
parti, lancée depuis le 1er juin dernier.  

Il s’agit, cependant, non seulement de
faire le point, mais aussi d’apaiser les
esprits, notamment dans les mouhafadhas
et les kasmas qui tardent à élire leurs
bureaux faute de consensus. Rappelons
dans ce sens que Abdelaziz Belkhadem a
délégué les membres du Comité central et
ceux du Bureau politique pour chapeauter
les opérations de vote et servir d’intermé-
diaires en cas de litiges. 

M .  C .
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Abdelaziz Belkhadem, secrétaire général du FLN.
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EXPOSITION UNIVERSELLE DE SHANGHAI 

Belkhadem inaugure le pavillon Algérie
A bdelaziz Belkhadem, ministre d'Etat,

représentant personnel du président
de la République, a représenté hier

le chef de l'Etat à la cérémonie inaugurale
de la journée nationale du pavillon de
l'Algérie à l'Exposition universelle de
Shanghai. Abdelaziz Belkhadem devait
examiner, à cette occasion, avec les res-
ponsables chinois, l'état de la coopération
bilatérale et les perspectives de son renfor-
cement dans le cadre des relations exem-
plaires de partenariat stratégique qui lient
les deux pays. L'Algérie participe à cette
exposition, placée sous le thème.

«Une meilleure ville, une meilleure
vie», avec un pavillon de 1.000 m2 qui
met en exergue la dimension urbanistique

et architecturale nationale, puisée dans son
authenticité arabo-musulmane. La cérémo-
nie d'ouverture de l'Exposition universelle
2010 a débuté le 30 avril dernier en présen-
ce du président chinois Hu Jintao et de
nombreux chefs d'Etat et de gouverne-
ment. Le président de la République était
représenté à cette cérémonie par le prési-
dent du Conseil de la nation, Abdelkader
Bensalah. Quelque 192 pays, dont
l'Algérie et 50 organisations internatio-
nales prennent part à cet évènement mon-
dial qui se poursuivra jusqu'au 31 octobre
prochain. Près de 70 millions de visiteurs
sont attendus au parc de l'Exposition qui
s'étend sur une superficie de 5,28 km2.  A
la fin juin, plus de 20 millions de per-

sonnes ont visité le parc de l'Exposition
universelle 2010 de Shanghai depuis son
ouverture officielle et le nombre des visi-
teurs a dépassé 10 millions en un seul jour
du 5 juin. Le pavillon réservé à l’Algérie
met en valeur le patrimoine architectural
de la vieille Casbah d’Alger, où les visi-
teurs peuvent de promener dans ses rues
improvisées à l’occasion de l’exposition.
Deux portes en arquées décorent les deux
côtés des ruesw et un écran géant transmet
des informations sur les villes modernes
en Algérie. Aussi le pavillon Algérie offre-
t-il une vue panoramique du dernier étage,
de façon à permettre aux visiteurs d’appré-
cier les rues de la Casbah et leur style
architectural. R .  N .

MIZRANA (EXTRÊME EST DE BOUMERDÈS)

Trois bombes artisanales désamorcées
PAR TAHAR OUNAS

T rois bombes artisanales ont été désa-
morcées, le week-end dernier, par les
artificiers de l’ANP au cours d’une

opération de ratissage menée dans les
maquis de Mizrana à l’extrême est du chef-
lieu de la wilaya de Boumerdès, avons-
nous appris de sources crédibles. Les
engins meurtriers avaient été enfouis sous
terre sur un chemin menant vers Mazer,
une localité fortement boisée. Le ratissa-
ge, mené depuis plus d’un mois, dans ladi-

te région, a permis la destruction de pas
moins de dix casemates dans lesquelles des
effets vestimentaires et des vivres ont été
trouvés. La pression exercée sur les terro-
ristes a, semble-t-il, porté ses fruits. 

Car, depuis le redéploiement des forces
de l’armée dans les régions fortement sus-
ceptibles d’abriter les sbires de l’organisa-
tion terroriste de Droukdel, plusieurs
coups ont été assénés aux terroristes acti-
vant dans  ces régions. Ainsi le démantèle-
ment d’un réseau de soutien aux groupes
armés, la semaine dernière à Sahel

Boubrak, et la capture d’un terroriste à
Legata, ont permis aux forces de sécurité
d’anéantir deux terroristes dans les maquis
de Ghezrwel. 

Par ailleurs, les aveux soutirés à un ter-
roriste capturé, ont contribué à faciliter le
travail des services de sécurité qui multi-
plient les actions afin de chasser les
groupes terroristes affiliés à l’ex-GSPC et
activant sous la bannière de katibat Al
Ansar.  

T.  O .   

MOINS DE DIX JOURS APRÈS LA FERMETURE
DE LA RN 12 À NACIRIA (BOUMERDÈS) 
Les  jeunes recrutés
dans le cadre du CFI
remettent ça 

Moins de dix jours après avoir
fermé la RN12 à la circulation rou-
tière, hier vers 11h, plus de deux
cents jeunes, recrutés dans le
cadre du Contrat d’insertion et de
formation (CFI), ont bloqué la
RN12 au niveau de la station d’es-
sence de la ville de Naciria, à une
quarantaine de kilomètres à l’est
du chef-lieu de la wilaya de
Boumerdès. Ils ont fermé la circu-
lation automobile à l’aide de
pierres et ont mie le feu à des
pneus afin de réclamer le régle-
ment de leurs salaires du mois de
juin dernier. 
Ils dénoncent, par cette action, les
promesses non tenues par les res-
ponsables quant au payement de
leurs salaires. 
«La dernière fois, les responsables
concernés, nous ont promis de
payer nos salaires dans les plus
brefs délais, mais voila qu’ils
continuent de nous ignorer, et ils
nous poussent à sortir dans la rue
pour réclamer nos droits», nous
dira l’un des protestataires. Les
jeunes « chômeurs », dont le
contrat vient, selon toute vraisem-
blance, d’expirer, réclament le
réglement de leurs salaires dans
les plus brefs délais. 
Notons que cette action de protes-
tation est la sixième de genre en
l’espace de huit mois dans cette
localité qui recèle d’importantes
potentialités, notamment agri-
coles. 
A rappeler que plusieurs jeunes,
recrutés dans le cadre dudit dispo-
sitif, avaient observé des mouve-
ments de protestation à Si
Mustapha, Bordj Ménaïel et aux
Issers, toujours pour réclamer le
payement de leurs salaires. 
Les jeunes protestataires n’ont
libéré la route qu’après l’interven-
tion des responsables locaux qui
ont promis la satisfaction de leurs
revendications dans les plus brefs
délais. 

T. O.
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L’ELYSÉE MAINTIENT L'ALERTE

Kouchner prône la coopération pour contrer les terroristes 
DE NOTRE CORRESPONDANTE À
PARIS, GHANIA KHELIFI 

U n nouveau Conseil de défense et de
sécurité consacré à la situation au
Sahel après l'annonce de l'exécution

de l'otage Michel Germaneau  s'est tenu
vendredi dernier à l'Elysée autour de Nicolas
Sarkozy, avec  le Premier ministre François
Fillon et les ministres Brice Hortefeux
(Intérieur), Bernard Kouchner (Affaires
étrangères) et Hervé Morin (Défense). On se
rappelle que le président français  avait pro-
mis des représailles après l'annonce de l'exé-
cution de l'otage français Michel Germaneau,
un ex-agent de la DGSE reconverti dans l’hu-
manitaire. Une détermination confirmée par
le Premier ministre François Fillon : «La
France est en guerre contre Al-Qaïda» et avait
annoncé que le niveau de vigilance dans
l’Hexagone avait été relevé. Néanmoins,
Bernard Kouchner  tempère hier ses propos

en déclarant qu’ « Il n’y a pas aujourd’hui de
menace directe pesant sur nos territoires  ». Il
ajoute toutefois : «   Mais le danger est réel,
Al-Qaïda au Maghreb islamique  a recruté des
gens qui viennent du monde entier, on dit
qu’il y a des Afghans dans ses rangs, des
Yéménites, des militants qui viennent
d’Afrique noire. Et elle sous-traite avec des
criminels locaux certaines de ses actions,
comme les enlèvements ». Le ministre des
Affaires étrangères, Bernard Kouchner après
une tournée au Mali, Niger et en Mauritanie
avait aussi   annoncé que la priorité est le
renforcement des «défenses de la France, la
protection des ambassades, des centres cultu-
rels et des lycées français». Les autorités
françaises appellent d’ailleurs  une nouvelle
fois à éviter tout déplacement dans la zone
sahélienne. Les mesures ont été renforcées.
Ainsi  le centre culturel français en
Mauritanie a été fermé une semaine avant la
date prévue, certains volontaires dépendant

du quai d’Orsay quitravaillent dans les admi-
nistrations, les entreprises ou dans la coopé-
ration ont été rapatriés sur Nouakchott . Les
autres fonctionnaires ont reçu l’interdiction
d’effectuer des missions de terrain et de sortir
le soir.

Ceux qui avaient des vacances prévues
dans les 15 jours ont été encouragés à les
prendre immédiatement. Les déplacements à
l’intérieur du pays sont désormais interdits.
Kouchner est revenu sur  toutes ces mesures
hier dans un entretien au quotidien Le
Parisien. Son département a recommandé
aux Français qui résident en Mauritanie, au
Niger et au Mali « d’éviter les zones dange-
reuses bien répertoriées, d’être très prudents
même lorsqu’ils ont l’habitude de ces pays,
de sécuriser nos ambassades et nos antennes
diplomatiques, mais aussi nos lycées et nos
centres culturels pour éviter par exemple
d’éventuelles attaques suicides. Les ONG sur
place prennent forcément des risques, mais

nous leur demandons de bien les apprécier et
d’employer du personnel local si cela est
possible. Ensuite nous allons poursuivre et
renforcer notre lutte contre Aqmi.

Nos militaires forment déjà des forces
d’intervention locales, mais cela ne peut se
faire qu’avec le soutien — et a fortiori l’ac-
cord — desgouvernements locaux ». A une
question sur la collaboration des gouverne-
ments locaux, Kouchnier répond qu’il est «
essentiel » qu’ils travaillent ensemble « car
il n’y a pas que le  Niger, la Mauritanie et le
Mali. Il y a aussi l’Algérie, le Maroc, la

Libye, et même le sud de la Tunisie à être
plus ou moins concernés par la situation.
Les terroristes jouent là-dessus, ils se
fichent pas mal des frontières qu’ils fran-
chissent allégrement. Nous parlons d’une
zone grande comme cinq ou six fois la
France. Il y a des progrès à faire dans la
mutualisation des moyens ».                       

G. H.

MESURES DE RESTRICTION DE LA NATIONALITÉ FRANÇAISE 

La décision de Sarkozy provoque un tollé  
PAR MOKRANE CHEBBINE 

L es mesures de restriction de la nationa-
lité annoncées par le président français
Nicolas Sarkozy ont déclenché un tollé

parmi les associations de défense des droits
de l'Homme, alors que des experts s'interro-
gent sur leur pertinence juridique ou leur
portée sociale. Les dispositions permet-
tant de déchoir certains « délinquants » de
la nationalité française pourraient être pré-
sentées au Parlement fin septembre, a-t-on
indiqué hier au ministère de l'Immigration.
Outre les partis de l'opposition de gauche,
plusieurs associations ont réagi vivement
aux annonces de Sarkozy. Le Mouvement
contre le racisme et pour l'amitié entre les
peuples lui reproche de vouloir « mettre un

peu plus à mal le principe fondamental
d'égalité entre les citoyens » en s'alignant
« sur les thèses du Front National (extrême
droite) au risque de les légitimer ». La
Ligue internationale contre le racisme et
l'antisémitisme estime « qu'après les gens
du voyage et les Roms, cette nouvelle
mesure jette cette fois l'opprobre sur les
personnes d'origine étrangère et instaure,
par la voix de l'Etat, une citoyenneté de
seconde zone ». La Ligue des droits de
l'Homme accuse le président d'agiter « les
refrains des années 30 destinés à attiser la
haine contre les étrangers ». Son prési-
dent d'honneur, Michel Tubiana a dénoncé
« l'assimilation des étrangers et des per-
sonnes d'origine étrangère à la délinquan-
ce, à ceux qui mangent le pain des Français
». Une « ère du soupçon à l'égard des

Français d'origine étrangère » ? Pour
l'historien Patrick Weil, auteur de «
Qu'est-ce qu'un Français? », le doute n'est
pas permis. « On ne peut s'empêcher de
remarquer que le choix de distinguer les
Français d'origine étrangère de leurs com-
patriotes d'origine non étrangère, d'oppo-
ser immigration et identité nationale par
la création d'un ministère portant ce nom
est une marque de fabrique de la présidence
de Sarkozy qui participe de l'ère du soup-
çon à l'égard des Français d'origine étran-
gère », a-t-il déclaré. De son côté, le
constitutionnaliste Guy Carcassonne «
doute » que la déchéance de la nationalité
française pour des crimes de droit com-
mun, soit légale au  regard de la
Constitution de la Ve République. «
L'article 1 de la Constitution dit que la

République assure l'égalité devant la loi de
tous les citoyens sans distinction d'origi-
ne, de race ou de religion », a-t-il obser-
vé. Carcassonne a rappelé que le Conseil
constitutionnel a validé en 1996 une loi
selon laquelle « peuvent être déchues de la
nationalité française, les personnes ayant
acquis la qualité de français qui ont été
condamnées pour un crime ou un délit
constituant un acte de terrorisme ». Mais
il doute que cette entorse au principe d'éga-
lité des citoyens devant la loi puisse être
étendue à des crimes de droit commun, la
nationalité étant « une partie intégrante
de notre identité ». Nicolas Sarkozy est
lui-même le fils d'un Hongrois devenu
Français par naturalisation, après avoir
été déchu de sa nationalité et être devenu
apatride. M .  B .

LE SAHEL DANS UNE ZONE DE TURBULENCES

La lourde responsabilité de la France
La France amnésique a oublié que
l’Algérie avait, à maintes reprises,
lancé des alertes sur le caractère
transnational du terrorisme. Peu
d’Etats de la communauté
internationale ont prêté une oreille
attentive aux mises en garde
d’Alger. Paris se voit maintenant
contraint de parer au plus pressé
faute d’avoir su ou voulu anticiper
sur les évènements. 

PAR SADEK BELHOCINE 

L' opération franco-mauritanienne
du  22 juillet dernier contre l’Aqmi
n’a pas encore révélé tous ses
secrets. Les déclarations des auto-

rités mauritaniennes et françaises sur cette
action sont en effet contradictoires. Pour les
premiers, l’action coordonnée avec les
Français  avait pour seul  objectif de prévenir
une attaque de l’Aqmi sur son territoire, pro-
grammée le 28  juillet. Pour les seconds,
l'opération militaire franco-mauritanienne
visait à libérer l'otage  français Michel
Germaneau, détenu depuis avril par l’Aqmi.
Des déclarations qui ne font d’obscurcir
davantage les tenants et aboutissants  de
cette opération menée contre le groupe ter-
roriste et qui a mis dans la gêne les autorités
de la région. Les gouvernements de ces Etats
ont réagi de manière assez prudente, ne
condamnant pas le raid raté de l’armée fran-

çaise contre un campement de terroristes, en
vue de libérer l’otage français,  pour les uns,
tandis que les  autres ont souhaité qu’il y ait
plus de « coordination » avec les Etats de
la région du Sahel, à l’avenir pour ce genre
d’opération, qui a tourné au drame, puisque
l’otage aurait été exécuté le lendemain même
par ses ravisseurs. Plus que cela, il y a la
déclaration de guerre, faite par le président
français, Nicolas Sarkozy, au lendemain de
la confirmation de l’exécution de Michel
Germaneau qu’il faut retenir. La France a
beaucoup d’intérêts économiques dans cette
région désertique qu’elle est appelée à
défendre contre les attaques des groupes ter-
roristes qui activent dans la bande sahélo-
sahélienne. L’argument sera ainsi brandi par

la puissance française pour revenir s’im-
planter durablement dans son ancienne
chasse-gardée sous le prétexte du « devoir
d’ingérence » cher à Bernard Kouchner,
oubliant par là que les pays de la région sont
engagés depuis fort longtemps, avec le peu
de moyens dont ils disposent, contre les
groupes terroristes. Que fera maintenant la
France ? « Le crime ne restera pas impuni
», avait menacé Nicolas Sarkozy, au lende-
main de l’exécution de l’otage français. La
France amnésique, a oublié que l’Algérie
avait, à maintes reprises, lancé des alertes
sur le caractère transnational du terrorisme.
Peu d’Etats de la communauté internationale
ont prêté une oreille attentive aux mises en
garde d’Alger. Paris se voit maintenant

contraint de parer au plus pressé faute
d’avoir su ou voulu anticiper sur les évène-
ments. La France a ainsi fait classé à la
rubrique “pertes et profit” la libération de
l’agent des services français, Pierre Camatte
obtenue contre la libération de quatre terro-
ristes par le Mali, doublée du versement
d’une rançon se chiffrant en millions d’eu-
ros.   « Nous allons poursuivre et renforcer
notre lutte contre Aqmi », a suggéré, ven-
dredi le chef de la diplomatie française,
Bernard Kouchner, confirmant par ailleurs
ce qui était un secret de Polichinelle la pré-
sence militaire française dans certains pays
de la région. « Nos militaires forment déjà
des forces d’intervention locales », a-t-il
avoué, admettant qu’ « il est essentiel qu’il
y ait une collaboration plus étroite entre les
pays de la région ». Tout n’est pas parfait,
selon Bernard Kouchner qui souligne la
nécessité de faire « des progrès dans la
mutualisation des moyens » pour faire face
aux  menaces terroristes qu’il qualifie d’«
inquiétantes ». Inquiétantes les menaces,
elles le sont en grande partie et la France
tout autant que certains pays occidentaux en
porte la lourde responsabilité en ce sens
qu’ils ont encouragé les groupes terroristes
dans leur sale besogne durant la décennie
noire en isolant du reste du monde un pays
qui faisait face, seul, aux terroristes isla-
mistes.  L’effet boomerang est à méditer
pour ceux qui ont cru être à l’abri de l’activis-
me de l’Aqmi ou de tout autre groupe terroris-
te qui font fi des frontières géographiques.

S.  B .

Pierre Camatte, otage français libéré contre versement de rançon et libération de terroristes, accueilli par Sarkozy.
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ELLE EST ANNONCÉE PAR L’UNION NATIONALE DES BOULANGERS

Une pénurie de pain 
attendue pour le ramadhan

DISPONIBILITÉ DES PRODUITS DE LARGE CONSOMMATION

L’UGCCA RASSURE

Une pénurie de pain
est attendue pour le
mois de ramadhan.
Et pour cause les
différents problèmes
auxquels font face les
boulangers, a
expliqué hier à Alger,
lors d’une conférence
de presse, le
président de l’Union
nationale des
boulangers, Kalafat
Youcef. 

PAR MASSINISSA
BENLAKEHAL

Q ue de nouvelles dépri-
mantes, à une dizaine
de jours du mois sacré
de ramadhan, pour les

Algériens. En effet, une pénu-
rie de pain est attendue pour le
mois de ramadhan. Et pour
cause les différents problèmes
auxquels font face les boulan-
gers, a expliqué hier à Alger,
lors d’une conférence de presse,
le président de l’Union nationa-
le des boulangers, Kalafat
Youcef. Ce dernier, qui
explique les raisons de cette
«pénurie attendue», dira que
l’activité en elle-même, est
soumise à une désorganisation
totale, en l’absence d’une régu-
lation des pouvoirs publics,
notamment pour ce qui est des
périodes de congés annuels.
Outre les problèmes des cou-
pures électriques qui survien-
nent fréquemment, a-t-il ajou-
té. Selon lui, le boulanger perd

7.500 DA pour une heure de
coupure. A cela, explique-t-il,
s’ajoute la cherté des matières
premières et le non respect du
prix du pain. Il notera, en sus,
que la consommation de pain
durant cet “évènement” baisse,
à l’instar de la production qui
elle aussi subit une régression
de 80%. 

Pour rappel, les boulangers
n’en sont pas à leur premier
mécontentement. Le président
de l’Association des boulan-
gers impute l’éventuelle pro-
chaine indisponibilité du pain
aux sanctions infligées par les
contrôleurs des Directions du
commerce, entre autres. Des
sanctions qu’il qualifie de
«démesurées». Il ajoutera aussi
les charges onéreuses aux-
quelles font face ces profes-
sionnels. Faute de réponses à
leurs doléances, un nombre

important de boulangeries ont
baissé rideau. «Ils sont 2 mille
boulangers à avoir mis la clé
sous le paillasson», a-t-il
déploré lors de son passage sur
les ondes de la Chaîne 1, il y a
quelques semaines, ce qui, a-t-
il ajouté, représente 30% du
nombre global des boulangers
en activité à travers le territoi-
re national. Leur  autre doléan-
ce est de revoir à la hausse le
prix du pain. Les boulangers
réclament une hausse de près de
12% de la marge bénéficiaire de
leur produit. 

Alors qu’on croyait le pro-
blème des impôts réglé,
notamment avec l’annonce
faite qu’à partir du mois de
juillet, les boulangers ne paie-
ront plus de TVA sur les fac-
tures d’achat des matières pre-
mières, entrant dans la fabrica-
tion du pain, d’autres pro-

blèmes persistent... Le conflit
qui les oppose à la Société
nationale de l'électricité et du
gaz (Sonelgaz), semble encore
loin d’être réglé. Les boulan-
gers accusent Sonelgaz de
négligence à leur égard et non
respect de sonengagement.

Les boulangers, donc, ne
cessent de clamer «vivre une
véritable crise» en la matière.
Ils n’ont cessé de tirer la son-
nette d’alarme en vue d’attirer
l’attention des pouvoirs
publics, mais en vain, esti-
ment-ils. Cette pénurie, si tou-
tefois elle venait à être confir-
mée, n’arrangera personne, sur-
tout pas le consommateur qui
se retrouve, à chaque fois,
pénalisé suite à un conflit
opposant les boulangers aux
autorités publiques

M. B.

L’ Union générale des
commerçants et arti-
sans algériens

(UGCAA), a tenu à rassurer,
hier à Alger, de la disponibili-
té des autres produits de large
consommation durant le mois
sacré, à savoir, les viandes,
les fruits et légumes. L’UG-
CAA, par le biais de son
secrétaire général, lors d’une
conférence tenue à son siège,
a lancé un appel aux autorités
publiques, au ministère du
Commerce et aux commer-
çants, à «s’aligner sur un seul
principe pour que le mois de
ramadhan de cette année soit
sans spéculation portant sur
les prix des produits de large
consommation». La disponi-
bilité des fruits et légumes,
pour ce mois sacré, a-t-on
indiqué, est due au fait que le
ramadhan coïncide avec la sai-

son des récoltes de la majori-
té des produits de première
nécessité. Les stocks de
viandes blanches prévus pour
subvenir aux besoins des
citoyens pour ce mois sont de
500 mille tonnes. 

Pour le poulet congelé,
4.200 tonnes ont été égale-
ment stockées. La viande
bovine congelée, pour sa part,
importée d’Inde, est de 4
mille tonnes. Ces réserves
seront écoulées durant le
ramadhan

Le poulet congelé sera
vendu à 250 DA/kg, alors que
la viande bovine importée
sera de 450 DA/kg, a fait
savoir le secrétaire général de
l’UGCAA, Salah Souilah. 

Il indiquera également que
5 mille tonnes de viande
rouge fraiche seront impor-
tées, en prévision du ramad-

han. S’agissant des prix du
sucre, de l’huile, de l’eau
minérale, ils baisseront de 4 à
6 DA. Les prix des fruits et
légumes connaîtront une
baisse, comparé à l’année der-
nière, en particulier pour la
pomme de terre dont les
réserves sont considérables, a-
t-il relevé.

Pour pallier le désordre qui
règne sur le marché, le
Parlement a récemment adop-
té un projet de loi relatif aux
pratiques commerciales. 

Ce projet de loi permettra,
selon notre interlocuteur, de
stabiliser le marché, en défi-
nissant les prix de base et
marges de bénéfices des com-
merçants pour ce qui est de 10
à 15 produits de large
consommation.

M .  B .

EL MILIA (JIJEL) 

Les habitants de
la cité El M’Ridja
dans la rue

Des dizaines de jeunes habitant le
quartier périphérique El M’Ridja,
dans la commune d’El Milia, 65 km à
l’est de Jijel, sont descendus dans la
rue dans la nuit de vendredi à same-
di.  L’accès à la cité a été barricadé
par toutes sortes d’objets hétéro-
clites et des pneus ont été brûlés.
Les traces de la manifestation de rue
de la veille étaient encore visibles,
hier matin, pendant que des agents
s’affairaient à dégager la chaussée.
A l’origine de ce mouvement de pro-
testation, nous expliquera un citoyen
d’El Milia, la pénurie d’eau dont
souffre le quartier El M’Ridja depuis
des semaines.  Excédés et outrés par
la passivité des services de l’ADE,
suite à cette crise de l’eau qui n’a que
trop duré, les jeunes de la cité ont
voulu par cette action faire entendre,
à qui de droit, l’inertie des respon-
sables en charge de ce volet.  Selon
notre source, a priori, aucune arres-
tation n’a été opérée dans les rangs
des jeunes manifestants.  Il convient
de souligner que le stress hydrique
est fortement ressenti par pratique-
ment l’ensemble des habitants des
quartiers d’El Milia depuis des mois. 
Toujours d’après notre source, la
situation est inquiétante et serait
même insupportable par toute la
population, notamment en pareille
période de grande chaleur. 
D’aucuns estiment que cela devient
intenable pour ne pas dire explosif à
El Milia, si rien n’est fait à l’avenir,
pour étancher la soif des ménages
qui ne demandent rien qu’un peu
plus de considération de la part de
l’ADE qui, nous dit-on, fait la sourde
oreille aux doléances des habitants. 
Sur les hauteurs de la ville de Jijel,
les habitants décrient eux aussi la
manière de distribution de l’eau
durant cet été, qui coule un jour sur
trois, au lieu de deux, avons nous
constaté.   Alors que dans certains
quartiers de la Basse-Ville, l’eau
coule à flots, H24.   Cette iniquité
dans la distribution de l’eau au
niveau de la ville même de Jijel a
poussé certaines voix à réclamer
plus de considération et plus de jus-
tice en matière d’approvisionnement
de la part de l’unité ADE.   

S. B.

Le pain risque de disparaître des étals des boulangers pour le mois de Ramadhan.
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EN PRÉVISION DU RAMADHAN 

Hausse de la production
à la laiterie de Tizi
(Mascara) 
La laiterie de l’Office régional du lait de Tizi dans la localité de
Mascara  procèdera, à partir de la semaine prochaine, à la multipli-
cation de la production de lait pasteurisé en prévision du mois sacré
du Ramadhan où la demande sur ce produit de large consomma-
tion est plus forte.  La production du lait pasteurisé passera ainsi
d'environ 90 mille litres actuellement à plus de 130 mille l/jour en
plus de 14 mille l/j de lait frais collecté auprès des producteurs de la
région et plus de 5 mille litres de petit-lait, a-t-on appris de cette
unité.  Le directeur de la laiterie, Mohamed Mossadek a ajouté
qu’un plan spécial pour le mois de Ramadhan a été mis en place
permettant à trois équipes de travailler H/24 pour honorer toutes les
demandes prévues à l’occasion tant au niveau de la wilaya de
Mascara qu'à celui d'autres wilayas voisines, à l’instar d’Oran (30
mille litres), Relizane (10 mille litres) et le sud-ouest du pays, dont El
Bayadh et Bechar, approvisionné quotidiennement en la matière.
L'Office régional du lait de Tizi prévoit, à la faveur de l’augmentation
de la production laitière coïncidant avec le mois de Ramadhan, a
indiqué son responsable, le recrutement de plus de quinze tra-
vailleurs pour une durée de trois mois, sachant qu’elle compte cent
vingt travailleurs permanents. A noter que la laiterie de Tizi travaille
avec trois cent cinquante-cinq producteurs de lait de vache et tren-
te distributeurs, dotés de camions frigorifiques et répondant aux
normes requises, pour la distribution des produits à l'intérieur et à
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Le FMI prévoit 
une hausse du taux
de croissance 
en Algérie
Les prévisions du Fonds monétaire
international (FMI), concernant la
conjoncture économique en
Algérie, sont plutôt bonnes, en ce
sens qu’il préconise une augmenta-
tion du taux de croissance de plus
de 4,5 % pour l’année 2010 en pré-
cisant que le pays connaîtra une
amélioration continue pour ce qui
est des perspectives économiques.
Le rapport souligne que «le taux de
croissance dans la région du
Moyen-Orient, en général, et en
Algérie en particulier, même en
hausse, reste en deçà du niveau
d’avant la crise mondiale en sep-
tembre dernier». Le rapport rappel-
le l’impact limité subi par la région
du fait de la crise de Dubaï et de la
crise économique en Grèce. «Parmi
les priorités inscrites pour l’année
2010 figure, notamment, le traite-
ment des conséquences de la crise
économique mondiale qui a donné
lieu à des pressions relatives aux
équilibres des banques dans cer-
tains pays exportateurs de pétrole
au Moyen-Orient et en Afrique du
Nord» ajoute le document.

Exposition 
spécifique de 
produits algériens
à Sanaâ (Yémen)
Une exposition spécifique de pro-
duits algériens à Sanaâ (Yémen)
sera organisée du 11 au 16 octobre
2010. Cette manifestation, inscrite
au programme officiel de la partici-
pation de l’Algérie aux manifesta-
tions économiques et commer-
ciales organisées à l’étranger au
titre de l’année 2010, bénéficie du
soutien du Fonds spécial de la pro-
motion des exportations (FSPE). 
Ainsi, le label algérien, notamment
les produits agroalimentaires
(Deglet nour) et autres produits
agricoles, principalement des
agrumes et des primeurs, seront
appréciés par la population de ce
pays. 

3e exposition 
de marchandises
africaines en Chine
Le ministère du Commerce de la
République populaire de Chine
organisera la tenue de la 3e édition
de marchandises africaines du 21
au 25 octobre 2010 à Yiwu , provin-
ce du Zhejiang (Chine). Cet évène-
ment aura pour objectif, selon
l’Agence algérienne de promotion
du commerce extérieur (Algex), de
présenter les marchandises tradi-
tionnelles et compétitives des pays
africains, de promouvoir la commu-
nication entre les entreprises afri-
caines et leurs homologues chinois
et d’aider les sociétés africaines à
s’installer dans le marché chinois. 
Dans le but de faciliter la participa-
tion des sociétés africaines, le gou-
vernement chinois propose aux
exposants la gratuité du stand d’ex-
position (3mx3) ainsi qu’un certain
nombre d’avantages. Les entre-
prises algériennes, intéressées pour
prendre part à cette manifestation,
sont invitées à remplir le formulaire
auprès de la Chambre algérienne
de commerce et d’industrie. R. E.

SALON ALGÉRO-ALLEMAND SUR L’ENVIRONNEMENT

FACILITER L’ACCÈS AUX
TECHNOLOGIES RÉCENTES
EnviroAlgérie, qui intègre un
congrès scientifique et une
bourse de coopération, est
considéré comme un
évènement important par les
organisateurs. Il vise
notamment à relever le défi
sachant que les promoteurs
de cette manifestation à
caractère économique et
technologique estiment que
«la pollution causée par
l’industrie émergente
nécessite la recherche de
nouvelles solutions pour la
gestion des déchets, des
eaux usées et dans le
domaine de l’énergie»

PAR AMAR AOUIMER

S ous le patronage du ministère
de l’Aménagement du territoire
et de l’environnement, la
Chambre de Commerce et d’in-

dustrie algéro-allemande (AHK)  et
l’organisme de coopération technolo-
gique allemand (GTZ) organisent, du
22 au 24 novembre prochain à Alger,
la deuxième édition du Salon algéro-
allemand sur l’environnement.
EnviroAlgérie, qui intègre un congrès
scientifique et une bourse de coopéra-
tion, est considéré comme un évène-
ment important par les organisateurs.
Il vise notamment à relever le défi
sachant que les promoteurs de cette
manifestation à caractère économique
et technologique estiment que «la pol-
lution causée par l’industrie émergen-
te, mais également par la forte crois-
sance de la population algérienne (sur-
tout dans les zones de forte concentra-
tion urbaine le long de la côte) néces-
site la recherche de nouvelles solutions
pour la gestion des déchets, des eaux
usées et dans le domaine de l’énergie».

En effet, AHK et GTZ constatent
actuellement «un grand besoin en tech-
nologie et en savoir-faire pour pouvoir
relever les défis environnementaux en
Algérie». Etant la priorité des pou-

voirs publics depuis quelques années,
la sauvegarde et la protection de l’en-
vironnement en Algérie requièrent une
volonté ferme et une détermination
inébranlable pour améliorer l’image de
marque du pays. Il s’agit d’assurer une
bonne santé publique et attirer plus de
15 millions de touristes étrangers d’ici
l’horizon 2015.

Les organisateurs de ce salon affir-
ment que «l’objectif essentiel consis-
te à faciliter aux décideurs politiques et
économiques algériens, en particulier,
et à la société civile en général, l’ac-
cès aux technologies les plus
récentes et au savoir-faire allemand
dans le domaine de la protection de
l’environnement». 

Le Salon couvrira les domaines de
la gestion des déchets, de l’eau, des
énergies renouvelables et de l’efficien-
ce énergétique. 

La participation des consultants et
spécialistes en la matière apportera
certainement un plus à cette manifes-
tation. Dans ce contexte la GTZ
annonce qu’elle invitera des experts
internationaux pour discuter dans le
cadre d’un congrès sur le développe-
ment des nouvelles technologies dans
les secteurs de l’environnement, du
traitement de l’eau, du traitement des
déchets et du changement climatique. 

Elle précise que «le Congrès offrira
aux participants allemands et algé-
riens, ainsi qu’aux experts, de nou-

velles informations sur le marché algé-
rien afin de discuter sur les solutions
et les potentialités qu’offre le marché
algérien, comme par exemple dans le
cadre des projets de “mécanisme pour
un développement propre’’ (MDP)».

Rappelons que la première édition
de ce salon, qui s’est déroulée en
octobre 2008, a réuni quarante expo-
sants allemands et trente autres
Algériens et a accueilli mille cinq
cents visiteurs professionnels et plus
de cent journalistes. Elle a eu un véri-
table succès, selon les organisateurs.

EnviroAlgérie se chargera égale-
ment de créer un espace de concertation
et de négociation entre les différents
participants pour instaurer des oppor-
tunités de partenariat. 

AHK Algérie organisera des entre-
tiens individuels sous forme de
bourses de coopération qui devront
avoir lieu au niveau des stands respec-
tifs des exposants dans le but essentiel
d’établir de nouveaux contacts profes-
sionnels et d’intensifier les contacts
déjà existants. 

Ce salon promet beaucoup de
contacts d’autant plus que les organi-
sateurs allemands du Salon internatio-
nal pour l’eau, les eaux usées et le
recyclage, prévu à Munich du 13 au 17
septembre prochain, attendent une
forte participation d’entreprises algé-
riennes. 

A .  A .

UNE CONFÉRENCE-DÉBAT A EU LIEU RÉCEMMENT À PARIS  

L’AFD vulgarise le concept des transferts
de fonds des migrants
L’ Agence française pour

le développement
(AFD) et Optimexport,

en partenariat avec le minis-
tère français de
l'Immigration, de
l'Intégration, de l'Identité
nationale et du
Développement solidaire, le
ministère de l'Economie, de
l'Industrie et de l'Emploi, le
ministère des Affaires étran-
gères et européennes, ont
organisé récemment à Paris

une conférence-débat sur le
thème des transferts de fonds
des migrants et du co-déve-
loppement. Au travers de
débats et partages d’expé-
riences, l’enjeu consistait à
rassembler l’ensemble des
partenaires du projet
d’Optimexport et les utilisa-
teurs du site Internet.

Sachant que des centaines
de milliers d’immigrants
maghrébins travaillant dans
l’Hexagone envoient réguliè-

rement de l’argent à leurs
familles dans leurs pays
d’origine, cette rencontre est
très bénéfique pour les parti-
cipants. Les Marocains
envoient plus de 6 milliards
d’euros dans leur pays alors
que les Algériens font parve-
nir quelque 2 milliards d’eu-
ros, tandis que les Tunisiens
envoient massivement des
fonds dans leur pays afin de
développer des projets écono-
miques et préparer leur retour

au pays.  Des établissements
de transferts, des organisa-
tions de solidarité issues des
migrations, des associations,
entreprises, fondations, col-
lectivités territoriales, parle-
mentaires, ministères… ont
échangé leurs points de vue et
expériences sur les probléma-
tiques d’envoi d’argent des
migrants en établissant un
premier bilan de cette expé-
rience.

R .  E .

Les technologies recentes à la rescousse de l’environnement.
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DRARIA, BUREAUX DE POSTE 

Réseau informatique défaillant

BARAKI, CHAÎNE DU FROID ET COUPURES ÉLECTRIQUES

Le poulet congelé boudé par les familles

Les pannes récurrentes du
réseau informatique
provoquent la colère des
usagers de la poste,
surtout à l’approche du
mois sacré où les
dépenses augmentent et
les nerfs sont à fleur de
peau. Les citoyens et
même les préposés aux
guichets appréhendent,
d’ores et déjà, face à cette
situation des scènes
homériques comme seul le
jeûne peut en provoquer.
PAR CHAFIKA KAHLAL

L es habitants de la commune de
Draria  ne cessent de se plaindre,
depuis plusieurs  semaines, des

pannes récurrentes du réseau informa-
tique au niveau des bureaux de poste
de leur commune. Même les agences
postales dotées, selon les plaignants,
de matériel informatique de pointe
pâtissent des mêmes défaillances.
«Nous passons des heures à attendre
dans des files interminables, souvent
pour simplement consulter le solde de
nos comptes ou envoyer un malheu-
reux petit mandat. Effectuer parfois de
simples opérations de consultation de
compte ou   virement de mandats, qui
ne prenaient par le passé qu’une poi-
gnée de minutes sont devenues, ces
derniers temps, le vrai parcours du
combattant, et bien souvent pour que
l’on nous dise au bout d’une longue
attente,  “désolé le réseau informa-
tique est en panne, revenez  demain”.
Vous pouvez imaginer le désarroi des
pères de famille et autres usagers  for-

cés de faire l’impasse sur ces opéra-
tions postales, parfois vitales quand il
s’agit d’acheter des médicaments ou
même du lait pour les enfants ».  

Ces pannes génèrent la colère des
citoyens, surtout à l’approche du
mois sacré où les dépenses augmen-
tent et les nerfs sont à fleur de peau.
Les usagers de la poste appréhendent,
d’ores et déjà, le fait de se retrouver,
en plein mois de jeûne, à poireauter
dans ces files stressantes, surtout pour
s’entendre dire  que le réseau est en
panne. Ils promettent déjà des scènes
homériques comme seul le mois de
Ramadhan peut en provoquer, d’autant
que cette année le mois de ramadhan
coincide avec le mois le plus chaud de
l’année, ce qui ne sera pas fait pour
arranger les choses. En attendant que
la direction d’Algérie Poste prenne en
charge ces disfonctionnements récur-
rents,  les riverains de Draria se dépla-
cent dans les localités avoisinantes,
imposant à ces bureaux une importan-
te surcharge de travail pour les
employés, d’autant que l’été étant pro-

pice aux départs en congé, les gui-
chets se trouvent contraaints de tra-
vailler avec un effectif réduit. Un pré-
posé au guichet au sein de la poste de
Ben Aknoun nous dira à ce propos : «
Nous recevons, ces derniers temps, un
nombre important de citoyens qui
viennent, pour la plupart de la com-
mune de Draria. Nous sommes en
pleine période des congés, cet afflux
inattendu de clients engendre une énor-
me surcharge de travail pour les agents
de guichets et fait perdre énormément
de temps à  nos propres usagers ». Il
faut noter que plusieurs bureaux de
poste  au sein de la commune de
Draria travaillent encore, selon des
témoignages recoupés, en ayant enco-
re recours à des méthodes archaïques,
soit manuelles, ce qui nécessite bien
plus de temps pour traiter la moindre
opération. Il serait peut-être temps
d’informatiser l’ensemble des bureaux
de poste pour éviter cette pagaille sans
nom qui continue à régner au sein de
la poste.

C . K .

PAR ABDEL-HAMID MEGHICHE

P ar  crainte de la rupture de la
chaîne du froid, les coupures de
courant étant fréquentes en été

dans ces localités,  les ménages de la
localité de Baraki et de sa périphérie
boudent ostensiblement les  impor-
tantes quantités de poulets congelés
proposés au niveau des espaces cou-
verts et au niveau des points de vente
de l'Office national des aliments de
bétail, l’ Onab. Selon les respon-
sables de cet organisme, lequel s'est
occupé durant ces dernières semaines
de la réorganisation du marché de
volailles, un seuil des prix sera res-
pecté, à savoir 250 DA/ kg et qui peut
"même  être une référence" de l'avis de
M. Boukersi, cadre au sein de l’Onab.
M. Boukersi se dit en outre très préoc-
cupé par la flambée subite du prix des

viandes blanches ayant pris de court
les consommateurs. Il est vrai,  nous
dira notre interlocuteur, qu'avec “vingt
mille tonnes par an de production de
viande blanche, on ne peut satisfaire
la demande des consommateurs, les-
quels au niveau des centres urbains et
vu la cherté de la dinde se rabattent sur
le poulet congelé”.

Cependant, les citoyens de Sidi
Moussa et de Baraki, font exception à
cette règle et  préfèrent, quant à eux,
acheter des poulets vifs au niveau des
marchés de proximité en nette prolifé-
ration ces dernières années, ou mieux
sur les champs de Raïs et auprès des
fermes où les aviculteurs s'estiment
satisfaits, cette saison, de la nette aug-
mentation de leur production en dinde
autant qu’en poulet. 

Pour parer à cette situation péna-
lisante  qui voit le poulet congelé res-

ter en plan dans ces localités, l'Onab
compte augmenter le nombre d'abat-
toirs dans les trois communes de la
circonscription de Baraki dans le souci
de multiplier les abattoirs qui sont à
présent au nombre de cinq cents entre
abattoirs communaux et privés.
Même pour le poulets vis, les
consommateurs dans cette  région de
Mitidja,  sont exigeants en matière
d’hygiène alimentaire,  ils affichent en
effet leur  inquiétude concernant la
consommation de toute viande conge-
lée, cela à cause des ruptures élec-
triques itératives en périodeestivale,
mais aussi les aviculteurs et les mar-
chands de viandes blanches qui affi-
chent eux aussi leur angoisse quant
aux pannes   des équipements de froid
qui ne manqueront pas de survenir
avec la  chaleur du mois d'août.

A.-  H.  M.

Les bureaux de poste souvent fermés pour panne de réseau.

RAÏS HAMIDOU
L’insalubrité sur la plage
Franco fait fuir les estivants

Force est de le constater l’état des lieux sur la plage
Franco n’est pas des plus réjouissant, il y régne en
effet  une situation des plus désolantes sur cette
plage  située dans la commune de Raïs Hamidou ex-
Pointe-Pescade. En dépit de sa beauté indéniable, les
ordures qui y ont élit domicile ont fini par faire fuir
les  estivants, même les plus téméraires reculent
devant les décharges sauvages qui la jonchent de
bout en bout. 
La plage Franco a fini par disparaitre recouverte par
ces détritus jamais enlevés. Les estivants, la mort
dans l’âme, ont fini par se résoudre à abandonner
leur plage pour migrer vers d’autres relativement
plus salubres. 
«J’adorais cette plage que je fréquentais assidument.
Elle était loin d’avoir l’aspect qu’elle présente aujour-
d’hui, avant elle jouissait d’une hygiène irrépro-
chable et était même  dotée de toutes les commodi-
tés essentielles pour l’accueil des estivants, mais
aujourd’hui tout cela a disparu laissant place à ces
montagnes d’immondices vous accueillant à l’entrée
même de la plage. Même les riverains ont fini par fuir
leur plage, que dire de ceux qui viennent d’autres
quartiers ! Il est clair qu’ils préfèrent passer leurs
journées sur du sable et non sur des détritus repous-
sants.  Il est vrai que c’est ces même estivants qui ont
participé, pour une bonne partie, à cette situation
catastrophique. En effet les personnes, qui fréquen-
taient cette plage auparavant abandonnaient en fin
de journée déchets et emballages divers sur place.
L’absence  de service d’hygiène aidant, voilà où nous
en sommes arrivés. Il est certain que les services
concernés, eux aussi, ont donc leur part dans cette
déliquescence, ils devraient en effet être plus  pré-
sents pour nettoyer, mais également pour faire res-
pecter les règles essentielles du respect de l’environ-
nement et par là de leur cadre de vie », nous dira un
riverain avec beaucoup d’amertume. De leur côté les
responsables locaux ne manquent pas d’accuser  les
familles résidant aux alentours de cette  plage et les
commerçants du non respect des horaires pour le
dépôts de leurs déchets ménagers, ils dénoncent l’in-
civisme  des agents de nettoyage qui, assurent-ils,
passent quotidiennement et aux horaires fixés pour
le ramassage des ordures, de ce fait, informent-ils, le
citoyen doit simplement  s’appliquer à respecter
strictement ces horaires pour le dépôt de leurs pou-
belles, et contribuer ainsi  à la préservation de leur
environnement et cadre de vie et le préserver ainsi
sain pour lui et pour ses enfants.                                 

RUE HASSIBA BEN-BOUALI
Les commerçants organisent
une campagne de nettoyage

Les commerçants, installés dans la rue Hassiba Ben-
Bouali, dans  la capitale lassés de l’insalubrité envi-
ronnante, ont fini par s’organiser et initier une cam-
pagne de nettoyage des égouts et des conduites des
eaux usées situées à proximité de leurs commerces.
En effet ces conduites, depuis quelques temps,
déversaient leurs eaux usées sur la boir publique,
générant de surcroît des odeurs nauséabondes.
Cette situation touche pratiquement l’ensemble de la
rue Hassiba Ben-Bouali allant jusqu’au marché Réda-
Houhou ex- Clauzel,  après de multiples revendica-
tions auprès des autorités locales pour intervenir et
déboucher lesdits égouts, lassés s’attendre une inter-
vention qui tardait à venir, les commerçants ont déci-
dé de prendre le taureau par les cornes et de procé-
der eux-mêmes à cette tâche indispensable pour la
bonne marche de leurs commerces, il faut dire que
cette situation n’a pas manqué de se répercuter
négativement sur leurs commerces. 
L’opération a été rondement menée et la salubrité est
de retour sur cette rue très passante bordée de com-
merces multiples et très fréquentés. Ainsi ces com-
merçants donnent une leçon de civisme et donc si
chaque citoyen arrivait à contribuer, un tant soit peu,
à la protection de son environnement et des infra-
structures de son quartier, Alger, qui a beaucoup
perdu de sa  blancheur et éclat, ne tardera pas à
retrouver sa beauté d’antan, d’ailleurs il est certaine-
ment plus agréable de vivre dans un milier sain et
agréable, chose que les Algérois ont fini par oublier
noyés qu’ils sont sous diverses nuisances. Le messa-
ge est passé à nous tous d’unir nos efforts pour offrir
à nos enfants un cadre de vie agréable.

C. K.
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MÉDECINE LÉGALE
2.572 expertises et autopsies
réalisées en 6 mois

Le service de la médecine légale de l’hôpital de
Skikda a eu à traiter 2.572 affaires durant le pre-
mier semestre de l’année en cours.
Il s’agit d’expertises et   d’autopsies effectuées
et concernent surtout les coups et blessures et
les diverses agressions physiques, les cas de
violences sexuelles, les actes contre nature en
sus des autopsies et des traumatismes liés aux
accidents de la circulation et dont le nombre a
atteint  les  431 cas. 
Le plus grand nombre d’affaires a été enregistré
durant le  mois de mai passé, soit 574 et 477 cas
d’agressions diverses et d’accidents de la route.
Le nombre de violences sexuelles et d’atteintes
à la pudeur durant ce mois a dépassé les 10 cas.  

RAS EL-MA 
Une localité sans eau

La localité de Ras El Ma située à la sortie sud de
la ville d’Azzaba, souffre depuis plusieurs mois
de fréquentes coupures de l’alimentation en eau
potable.
Une situation devenue insupportable pour les
habitants de la localité surtout durant les
journées chaudes de l’été. Ces coupures sont
dues aux multiples fuites enregistrées sur la
canalisation principale d’AEP qui se trouve très
vétuste. 
Les habitants de Ras El Ma sont donc contraints
d’effectuer quotidiennement des déplacements
de plusieurs kilomètres pour s’approvisionner
en eau. Pour sa part, le maire d’Azzaba a
souligné qu’un nouveau projet de rénovation de
l’ensemble du réseau d’AEP a été réalisé sur
une distance de 5 km et il sera mis en service
dès le raccordement en énergie électrique des
différentes  pompes. 

COLLO
Rush des estivants 

Des milliers d’estivants envahissent depuis le
début du mois de juillet et quotidiennement la
petite ville de Collo. Le nombre important de
visiteurs qui envahissent la ville chaque jour a
contribué à créer des tensions sur les différents
produits de consommation, notamment  le pain
et le lait.  Il faut également admettre que les
boulangers de la ville n’ont fourni aucun effort
particulier pour faire face à une situation partic-
ulière due à une augmentation exponentielle de
la demande.
Le rush des estivants vers la ville de Collo et ses
plages a provoqué une grande pagaille en
matière de circulation automobile et créé des
tensions en terme stationnement surtout.  La
densité de la circulation sur le tronçon de la
route nationale N° 85 reliant Collo à la ville de
Constantine a fait que de nombreux automo-
bilistes la parcourent dans les deux sens en 3
heures de temps. 
Des désagréments qui n’ont jamais pourtant
dissuadé les estivants venus de l’intérieur du
pays à fréquenter les belles plages de la région.  

M. S.
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OPÉRATION COUP-DE-POING DES SERVICES DE SÉCURITÉ

GUERRE DÉCLARÉE CONTRE
LA CRIMINALITÉ

OULED ATTIA , PRODUCTION DE LIÈGE 

4 mille quintaux récoltés
PAR MOHAMEDI SEGHIR

Q uatre mille quintaux de liège
ont été déjà récoltés à Ouled
Attia dans le massif de Collo.

Le taux d'avancement des différents
chantiers a atteint 40 %.  Au niveau
de Zitouna, une autre commune du
massif qui fait frontière avec Ouled
Attia, 1.458 qx de liège ont été
récoltés alors qu'à Kenoua, la pro-
duction a dépassé les 947 qx.  
De nombreux habitants de la région
ont signalé cependant les agressions
que subissent les forêts de la région
par les nombreux trafiquants de liège

et la faiblesse du rythme de planta-
tion de nouveaux arbres à même de
protéger les forêts de la région.
Il y a lieu de souligner que 2.562
hectares de surfaces forestières ont
été plantés l'année précédente à
Collo, Bekkouche Lakhdar,  Azzaba,
Bin El Ouidene et Ain Cherchar
pour un coût de 51 millions DA.
En 2009, la vente de liège a généré
plus de 3 millions DA. 
Les services de la conservation des
forêts de Skikda ont par ailleurs
dressé 142 procès verbaux de contra-
vention pour divers trafics de liège.

M . S .   

À nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité son
credo, met à la disposition de ses lecteurs et annon-
ceurs de l’Est une adresse email pour toutes informa-
tions, remarques ou suggestions qu’ils jugeront utiles
de porter à notre connaissance. Comme nous les invi-
tons particulièrement à signaler toute  mauvaise ou
non distribution du journal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com

Parkings, souks, gares
routières, bidonvilles,
forêts… ont été passés
au peigne fin par plus de
800 gendarmes et
policiers qui ont  mobilisé
d'impressionnants
moyens matériels avec
l'appui de deux
hélicoptères et de
brigades canines. 36
heures durant, tous les
points sensibles ont été
soumis à un contrôle
strict jusqu'à une heure
tardive de la nuit.
PAR MOHAMEDI SEGHIR          

U ne opération combinée menée
conjointement  récemment par
les services de la Gendarmerie

nationale et les éléments de la sûreté
nationale de la wilaya de Skikda, a
visé les poches de la criminalité et
de délinquance au niveau de
plusieurs localités de la wilaya.
Parkings, souks, gares routières,
bidonvilles, forêts… ont été passés
au peigne fin par plus de 800 gen-
darmes et  policiers qui ont  mobil-
isé d'impressionnants moyens
matériels avec l'appui de deux héli-
coptères et de brigades canines. 36
heures durant, tous les points sensi-
bles ont été soumis à un contrôle
strict jusqu'à une heure tardive de la
nuit. Les nombreuses rafles effec-
tuées ont permis d'appréhender 74
personnes dont 14 recherchés ayant
fait l'objet de mandats émis par la
justice et 28 insoumis.  Les élé-
ments des forces de sécurité ont
également passé au crible la cité Zef
Zef, située à la sortie sud de la ville

de Skikda,  lieu de concentration de
nombreux ateliers de tôlerie, de
peinture et de mécanique et où sont
toujours signalés les trafics de tous
genres.  Les véhicules volés sont
généralement désossés dans des ate-
liers spécialisés dans la vente de
pièces détachées d'occasion.
Plusieurs baraques de fortune où
sont stockés les déchets ferreux et
les déchets plastiques ont été minu-
tieusement fouillées par les gen-
darmes et policiers. Une fouille qui
a permis de mettre la main sur une
quantité de 610 kg de câble de  cuiv-
re volés.  Selon le lieutenant
colonel Mahfoud Bouseka, le  com-
mandant du groupement  de la
Gendarmerie nationale de Skikda, le
trafic de cuivre a enregistré une
hausse assez sensible ces dernières
années. 

S'agissant du trafic de stupéfi-
ants, les éléments de la gendarmerie
ont déjà réussi  à démanteler un
réseau de trafic de drogue dont les
activités s'étalaient au niveau de
plusieurs régions de l'est du pays.

Un trafic qui s'étend jusqu' aux fron-
tières Ouest.  Ce réseau était com-
posé de six membres dont une
femme universitaire. L'opération a,
par ailleurs, permis l'arrestation d'un
ressortissant chinois  qui était en
situation irrégulière en Algérie. 

S'agissant de la saison estivale,
les services de sécurité (police et
gendarmerie), ont mis en place un
dispositif spécial renforcé par d'im-
portants moyens humains et
matériels.

Ainsi 250 gendarmes et un nom-
bre important d'éléments de la sûreté
nationale ont été affectés à la sécuri-
sation des 20 plages autorisées à la
baignade recensées au niveau de la
wilaya, dans le cadre des plans
Delphine et Azur, appuyés par des
brigades cynophiles et des brigades
motorisées.  Les différents sites
touristiques et lieux de loisirs et de
détente sont également sécurisés de
jour comme de nuit grâce  à une
présence permanente des éléments
des services de sécurité.         

M . S .

Les services de sécurité déterminés à éradiquer toutes les formes de banditisme.
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TENES
240 scouts campent 
à Oued Kseb

Un contingent de 240 enfants, venus des
wilayas de Chlef et de Blida, dont l’âge varie
entre 14 et 17 ans, fidèles au mouvement des
Scouts musulmans Algériens (SMA), se sont
donné rendez-vous dans la forêt de Oued-Gseb
dans la banlieue de Ténès pour un séjour d'un
mois. Tout de suite après son installation, le
contingent a entamé des randonnées de recon-
naissance de la région, mais également  pour
faire connaissance les uns avec les autres.
Selon le chef du camp “ce rassemblement
entre dans le cadre d'un programme de rencon-
tres culturelles et sportives interscouts et mar-
que l'aboutissement d'une démarche éducative
conduite durant l'année scolaire qui vient de
s'achever”. Durant ce séjour plusieurs projets
d’envergure ont été conçus, élaborés et
développés par les 14-17 ans autour de la soli-
darité, la citoyenneté et l’environnement. A
noter également qu'une campagne de sensibil-
isation sur les feux de forêts, particulièrement
fréquents en cette période estivale, sera au
menu du programme. Quant au volet culturel
les responsables de ce regroupement prévoient
un concours de feux de camp, de la meilleure
interprétation théâtrale et celle de la chanson
patriotique. Toujours selon le responsable du
camp le séjour des jeunes scouts sera ponctué
par des visites à la ville de Ténès, de son port
ainsi que les nombreux vestiges que recèle
cette dernière.

Des colons sahraouis
au bord de la mer

Accompagnés d'encadreurs et d'animateurs,
126 colons sahraouis, âgés de 12 à 14 ans,
séjournent depuis une semaine dans la
coquette ville de Ténès. La délégation
sahraouie, est hébergée  dans un établissement
scolaire de Ténès. Leur séjour est prévu
jusqu'au 15 aout. La direction de la jeunesse a
dépêché, à cette occasion, près d'une vingtaine
d'encadreurs pour prendre en charge et agré-
menter sous tous les aspects le séjour des
jeunes colons sahraouis. Outre le bien-être et la
farniente, il est prévu également au pro-
gramme des visites touristiques aux différents
vestiges de la région aux sites historiques, ainsi
que des animations artistiques et autres diver-
tissements. 

B. O.

TIZI-OUZOU
Animation 
sur les plages

Malgré les moyens de surveillance et de sauve-
tage  des noyades sont enregistrées le plus
souvent dans des plages ou l’accès est difficile
bien que la protection civile de Tizi-Ouzou ait
renforcé ses moyens dÆintervention et de
sauvetage dans les plages autorisées à la baig-
nade 
Cette année, la mission de surveillance des 8
plages autorisées à la baignade au niveau du
littoral dÆAzeffoun et Tigzirt, a été dévolue à
une équipe de 39 professionnels, dont 5
plongeurs 80 agents saisonniers, avaientt été
dépêchés de la wilaya de Tamanrasset, pour le
littoral.
Pour les tecniques dÆintervention et de sauve-
tage en mer. L’ animation des plages confiée à
des associations en collaboration avec les
directions de la culture et de la jeunesse bat
son plein.

APS

BOUMERDES, POMME DE TERRE 

240 MILLE QX ATTENDUS 
POUR CETTE ANNÉE

ZÉBOUDJA, ENVAHI PAR LES HERBES FOLLES

Le cimetière des chouhadas
de Bissa à l'abandon

les responsables du
secteur sont optimistes
quant à la production de
pomme de terre et
redoublent d’efforts dans
l’établissement des
mesures nécessaires et
les moyens adéquats de
stockage. Ces mesures
sont placées dans le cadre
de système de régulation
des produits agricoles à
large consommation
(Syrpalac).
PAR TAHER OUNES

I l est attendu pour cette saison une
production élevée de pomme de
terre dans la wilaya de Boumerdès

et ce, si l’on se réfère aux statistiques
des services agricoles de la wilaya.
Ainsi, l’on prévoit une production de
420 mille quintaux. Un chiffre
supérieur à celui atteint la même sai-
son de l’année 2009, qui était de 350
mille quintaux. Une campagne de
sensibilisation visant à atteindre cette
production a été déjà entamée par les
services agricoles ainsi que les subdi-
visions agricoles, au profit des
agriculteurs de Boumerdès. Pour faire
face aux aléas des maladies notam-
ment, des facilitations auraient été
accordées aux producteurs de pomme
de terre. À souligner que la maladie du
Mildiou a ravagé plusieurs cultures
(céréales, tomates…) ce qui s’est
répercuté négativement sur la produc-
tion. 

Outre cela, selon des informa-
tions, plus de 1.400 hectares de terres
à l’échelon de la wilaya sont destinées
pour la culture de la pomme de terre.
Mais les agricultures de la région
voient que le problème réside dans le

manque de ressources hydrauliques
particulièrement en cette période de
grandes chaleurs. Ils endurent
d’énormes difficultés pour irriguer
leurs cultures. Sur ce point l’on
compte un nombre insignifiant de
retenues collinaires où de barrages à
eau destinée pour l’agriculture.
Pourtant, les services hydrauliques
ont misé grandement sur ce point
notamment par la réalisation de
retenues collinaires. Les quelques
unités réalisées jusque -là sont insuff-
isantes et ne répondant plus aux
besoins des fellahs. En conséquence
des centaines d’hectares de terres sont
toujours inexploitées. 

Toutefois, les responsables du
secteur sont optimistes quant à la
production de pomme de terre et
redoublent d’efforts dans l’établisse-
ment des mesures nécessaires et les
moyens adéquats de stockage. Ces
mesures sont placées dans le cadre de
système de régulation des produits
agricoles à large consommation
(Syrpalac). En effet, les services agri-
coles ont stocké, et ce, jusqu’à la fin
du mois de juin dernier, 140. 500
quintaux de pomme de terre au niveau

de l’entreprise frigorifique de Corso et
dans une société privée dénommé
Mag 3. D’autres entrepôts peuvent
êtres utilisés si cela s’avère néces-
saire. Des mesures d’adhésion à
Syrpalac sont par ailleurs des plus
attrayantes si l’on réfère aux indem-
nités de 1,80 DA par jour pour les
agriculteurs ayant stocké le produit en
sachet et de 1,50 DA/j  pour ceux
qu’ils l’ont stocké en vrac notam-
ment. Ces indemnités sont offertes
pour une adhésion d’une durée de trois
mois flexibles. La mise en œuvre de
ce système aura à protéger, d’une
part, le pouvoir d’achat des consom-
mateurs et d’une autre part à assurer le
profit des agriculteurs. En somme,
ledit système a été élaboré par les
pouvoirs publics afin de mettre un
terme au phénomène de la spéculation
et la réhabilitation des outils de
stockage. Il concernera, en outre, le
privé. Par ailleurs, il est à rappeler
que le dispositif Syrpalac avait été
mis en place par décision n° 498 du
13 août 2008 et prise en charge sur le
Fonds national de régulation de la
production agricole (FNRPA). 

T.  O .

C’ est le plus grand cimetière de
la wilaya réservé aux mar-
tyrs de la guerre de

Libération nationale. Situé sur le
territoire de la commune de
Zéboudja le cimetière des martyrs de
Bissa ou 1264 chouhadas y sont
enterrés est un lieu incontournable
lors des fêtes officielles liées à la
Révolution. Mais depuis un certain
temps, l'état de ce cimetière ne cesse
de se dégrader.  

L'herbe a envahi les allées et les
inscriptions portant les noms de

martyrs sur les tombes ont disparu.
A propos de cette situation un
ancien moudjahid nous confia ceci:
" On a peine à trouver les mots
justes pour exprimer la profonde
tristesse en voyant un cimetière de
valeureux hommes qui ont donné
leurs vies pour la liberté, dans cet
état désolant et de continuer "

Ces hommes ont eu une vie qui
n'était que souffrances, humiliations
et extrêmes privations pour mourir,
souvent à la fleur de l'âge, aux com-
bats ou sous la torture... Notre

devoir est d entretenir leur mémoire
, apprendre leurs noms leur histoire
aux enfants et organiser des visites,
veiller tout le long de l'année à
fleurir leurs tombes des plus belles
fleurs qu'il soit ...au lieu de cela on
les a négligé ."

En conclusion notre interlocu-
teur souhaiterait que la direction des
anciens moudjahidines consacre un
budget pour l'entretien de ce monu-
ment témoin pour les générations
futures que notre indépendance fut
acquise au prix d'un lourd tribut.

Une production au-delà des espérances
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GUELMA
Le bus ligne 7 aux
abonnés absents

Le  chef-lieu de wilaya bénéficie, depuis de nom-
breuses années,  d'un judicieux transport urbain
riche de 140 minibus qui desservent  les  différents
secteurs par le biais de huit lignes. Les quartiers
périphériques de Oued-Maiz, Ain-Defla,  DNC ,
frères Rahabi , Bara sont bien lotis puisque les usa-
gers ne sont soumis qu'à une attente de quelques
minutes sachant que les rotations sont perma-
nentes. Cependant, la  ligne  7  qui couvre les cités
Gahdour, la CNEP et l' université 8 mai 45 souffre
d'une carence caractérisée car seuls trois ou quatre
minicars couvrent ce quartier des hauteurs de
Guelma où résident des milliers de travailleurs, étu-
diants et citoyens. Au niveau de l'arrêt sis rue
Patrice Lumumba, près du siège de L' APW, des
dizaines de personnes font le pied de grue pendant
des dizaines de minutes pour  emprunter le bus 7
qui se fait désirer alors que les lignes 2, 4 et 6 ne
sont pas soumises à des attentes.  Les usagers lan-
cent un pressant appel  aux responsables de la
direction des transports aux fins de remédier à
cette pénible situation qui pénalise les usagers,
notamment aux heures de pointe . H. B.

16 nouveaux projets ruraux
au profit de la wilaya 

Quelque 16 nouveaux projets de développement
rural de proximité ont été inscrits au profit de la
wilaya de Guelma, conformément au contrat de
performance de l'année 2010, selon la conserva-
tion des forêts. S'inscrivant dans le cadre du sou-
tien au renouveau rural, 7 opérations de
développement rural parmi le nombre global
toucheront 14 mechtas relevant des communes de
Ain Laarbi, Temlouka, Ain Maghlouf,
Bouhamdane, Bouhachana et Roknia, a précisé la
Conservation, soulignant que 2.596 habitants
bénéficieront de ces opérations en voie de lance-
ment. Ce nouveau programme totalisant 16 opéra-
tions de développement rural de proximité perme-
ttront la création de 245 postes d'emploi au profit
de jeunes chômeurs à travers cette wilaya, a
encore ajouté la même source avant de préciser
que les 9 autres projets seront lancés durant le
troisième trimestre de l'année 2010. Ces projets
sont destinés à  protéger et  valoriser les
ressources naturelles pour permettre aux agricul-
teurs de la région d'intensifier leurs activités agri-
coles. Neuf projets similaires portant sur l'amé-
nagement de 19 sources d'eau, la réalisation de 10
forages, l'amélioration foncière sur 228 hectares
de  en plus de la réalisation de 2 bassins d'eau ont
été concrétisés durant l'exercice 2009. APS

JIJEL
Un accident de la circulation
fait un mort et neuf blessés

Le dérapage d'un véhicule, vendredi matin, sur la
RN 43 au niveau de la commune d'El Aouana, 20
km à l'ouest de Jijel, a fait un mort et quatre bles-
sés parmi les occupants d'un taxi de voyageurs. 
Toutes les victimes ont été secourues à temps par
les éléments de la Protection civile d'El Aouana qui
les a tous évacuées vers l'hôpital Med Seddik
Benyahia de Jijel. Au cours de la même journée, un
accident de la circulation survenu, toujours au
niveau  de la RN43, mais cette fois-ci à Bazoul, loca-
lité distante de plus d'une vingtaine de kilomètres à
l'est de Jijel, a fait cinq blessés plus ou moins
graves parmi les passagers d'un véhicule de touris-
me. Là aussi les victimes ont été évacuées vers
l'hôpital Medjdoub Said de Taher par la Protection
civile. On apprendra que les services de la gendar-
merie ont ouvert des enquêtes pour déterminer
avec exactitude les circonstances de ces deux
drames de la route qui ne cesse d'endeuiller de
plus en plus de familles. On ne le répétera jamais
assez, l'excès de vitesse, le non respect du code de
la route et les dépassements dangereux sont  les
causes principales à l’origine de ces drames.  S. B.

JIJEL, ENVIRONNEMENT   

Prolifération des décharges
sauvages sur le littoral
Ce tableau malsain
qu'offre ce spectacle
ravageur de
l'environnement est visible
le long de la corniche où
sont jetés pêle-mêle les
restes de victuailles après
le passage des estivants,
donnant l'aspect à ce lieu
de détente et d'évasion
d'un dépotoir à ciel ouvert.
PAR SAÏD BENMRABET

L a problématique environne-
mentale constitue une préoccu-
pation majeure pour de nom-
breux de nos concitoyens, vu

les conséquences de la pollution sur
la santé de l'homme.  

Comme chaque été, la question de
la propreté du littoral et des plages se
pose avec acuité. 

A Jijel, la diversité paysagère : la
mer, la plaine et la montagne qui est
d'une rare beauté, reste fort heureuse-
ment parmi les plus préservée du
pays. 

Néanmoins, ces paysages à l'ima-
ge des plages et autres sites naturels
sont constamment agressés par toutes
sortes d'objets polluants : plastique,
verre et autres rejets domestiques. 

Ce tableau malsain qu'offre ce
spectacle ravageur de l'environnement
est, notamment, visible le long de la
corniche où sont jetés pêle-mêle les
restes de victuailles, après le passage
des estivants, donnant l'aspect à ce
lieu de détente et d'évasion d'un dépo-
toir à ciel ouvert.  

Les bacs à ordures érigés, par
exemple, le long du trajet entre les
communes d'El Aouana et Ziama-
Mansouriah, n'ont pas freiné la dégra-
dation de cet espace naturel si fragile.

Un fléau auquel les plages de la

wilaya n'ont pas échappé, elles aussi,
en dépit de quelques efforts fournis
pour débarrasser les lieux de décharges
sauvages poussant chaque jour un peu
plus. 

Cette situation d'insalubrité sur
nos plages n'est pas le fait seulement
des autorités en charge de ce volet,
mais elle incombe en premier lieu au
citoyen lambda, qui par insouciance
et inconscience contribue grandement
à la dégradation de son milieu naturel.  

Toutefois quoi que l'on dise, à Jijel
la situation est loin d'être alarmante
au niveau des 120 km de côte en com-
paraissant avec certaines plages du
pays. 

C'est ainsi que les estivants qui

choisissent la côte du Saphir Bleu
pour passer leurs vacances peuvent se
baigner dans une eau limpide et clai-
re. Certains habitants de la région,
vivant encore de la nostalgie d'hier,
ne cessent d'exprimer leur colère face
à la prolifération de ces décharges le
long du littoral, accusant tantôt les
collectivités locales de laxisme et tan-
tôt les estivants d'incivisme. 

Chaque saison estivale c'est la
même floraison de déchets divers qui
revient, un tapis de toutes sortes de
détritus orne les plages de la région. 

En conclusion, souhaitons qu'il
n'y ait pas de dialogue de sourds entre
gouvernants et gouvernés, et que cha-
cun prenne ses responsabilités. S .  B .

EL TARF, PÊCHE ILLÉGALE

La faune et la flore marines protégées
La faune et la flore marines vivant

à proximité des rivages de la
wilaya d'El Tarf font l'objet,

depuis le début de l'été, d'une atten-
tion rigoureuse en vue de leur protec-
tion contre les interventions sauvages
de pêcheurs "avides de gain facile" et
autres amateurs de pêche. 

En effet, les services de la marine
nationale, basés au port de pêche d'El-
Kala et dotés d'importants moyens
matériels, veillent au grain pour pro-
téger les richesses halieutiques et dis-
suader les pêcheurs qui seraient tentés
de lancer leurs filets dans les eaux à
proximité des plages où se trouvent
de véritables bancs de poissons blancs

notamment "le marbré et la saule".
Ces lieux de détente et de baignade
font l'objet, à l'heure actuelle, d'une
réelle protection dans le but de sauve-
garder la faune et la flore mises à rude
épreuve par certains marins pêcheurs
qui n'hésitent pas à recourir à certains
moyens peu amènes pour arriver à
leur fin sans se soucier des dégâts
laissés derrière eux.  Durant ces trois
dernières années, ces lieux ont subi
une surexploitation sauvage et anar-
chique, laissant présager une catas-
trophe écologique au niveau de ces
plans d'eau. 

Cette situation n'a pas manqué de
faire réagir les responsables à tous les

niveaux, notamment les services de la
Marine nationale qui ont enclenché
un plan de  protection de cet environ-
nement interdisant les pratiques
néfastes pour la faune et la flore,
geste qui était monnaie courante dans
un passé encore récent. 

Cette initiative qui inflige des
sanctions allant jusqu'au retrait du
fascicule sans lequel le pêcheur ne
peut sortir en mer sans risquer l'in-
fraction, a été très favorablement
accueillie par les amoureux de la
nature, les pêcheurs à la ligne et
autres pratiquants de la pêche de plai-
sance.

A P S

Le littoral jijelien envahi par toutes sortes d’ordures et de détritus.
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D’est en ouest, les 80 km
de côtes que recèle la
wilaya sont fréquentés
journellement par une
affluence sans précédent.
Histoire de profiter de la
joie avant l’avènement du
mois sacré de Ramadhan.
Les jours de week-end,
l’on enregistre
pratiquement des milliers
de gens se dirigeaient
vers les côtes de 
l’ex-Rocher noir 
pour se baigner.

PAR TAHAR OUNAS

D evant la canicule qui a mar-
qué la plupart des régions
du pays, notamment en ce
mois de juillet en cours, les

vingt plages de Boumerdès, autori-
sées à la baignade, connaissent un
grand rush d’estivants. La courbe est
ascendante car plusieurs estivants
venus des quatre coins du pays ne
cessent d’affluer sur les plages de
Boumerdès. D’est en ouest, les 80
km de côtes que recèle la wilaya sont
fréquentés journellement par une
affluence sans précédent. Une histoi-
re de profiter de la joie avant l’avè-
nement du mois sacré de Ramadhan.
Les jours de week-end, l’on enre-
gistre pratiquement des milliers de
gens se dirigeaient vers les côtes de
l’ex-Rocher noir, pour se baigner.

En raison de la canicule, les plages
sont envahies par les vacanciers. «
Je dois en profiter maintenant, car
j’ai un congé de quinze jours et je
reprends en début du mois de
Ramadhan », nous dira un estivant
venu de Tizi Ouzou. Les chaleurs
caniculaires qu’a connues le pays au
début du mois de juillet ont drainé
des foules immenses d’estivants qui
ont investi les plages. 

Au volet des sites d’accueil, la
wilaya de Boumerdès avait mis en
place tous les moyens et commodi-
tés. En effet, une vingtaine de plages
sont autorisées à la baignade et un
dispositif sécuritaire a été mis en
place pour assurer la quiétude des
estivants. Des équipes de sapeurs
pompiers ont été ainsi épaulées par
des centaines d’agents recrutés par
les services de la Protection civile. «
150 agents ont été dépêchés le mois
de juin dernier », nous dit-on. Au
total, ce sont 300 agents qui seront
déployés pour assurer la sécurité des
vacanciers. Par ailleurs, les services

de contrôle sont sur le qui-vive afin
de contenir tout dépassement allant
dans le sens de causer des nuisances
à la santé des consommateurs. Selon
des sources non confirmées, une
trentaine de commerces auraient été
fermés pour cause de manque d’hy-
giène. 

Sur un autre plan, les services de
la Protection civile n’ont, depuis le
lancement officiel de la saison esti-
val, enregistré aucune noyade.
Toutefois, il a y lieu de rappeler que
la wilaya de Boumerdès avait enre-
gistré pas moins de trois noyades
avant l’entame de la saison estivale. 

Par ailleurs, il est à signaler que
la wilaya de Boumerdès avait, l’an-
née dernière, enregistré neuf mil-
lions d’estivants. Elle  table, à la fin
de l’actuelle saison estivale, d’enre-
gistrer une hausse par rapport à l’an-
née écoulée. D’ailleurs, c’est le pari
lancé par les services concernés,
notamment la direction de la
Protection civile. 

T. O .  

BOUMERDÈS, SAISON ESTIVALE 

Les plages prises d’assaut
avant le Ramadhan

USM BLIDA

Conditions de préparation
satisfaisantes

Pour leur premier match amical en terre tunisienne
où ils se trouvent dans le cadre de leur préparation,
les Blidéens semblent amplement satisfaits des
conditions de travail. En effet, la victoire qu’ils vien-
nent de remporter sur l’équipe de Zaouia de Libye a
provoqué un véritable déclic au sein du groupe de
Assas. Pour ce match, dont le résultat  importait
peu, le staff technique des Vert et Blanc a misé sur-
tout sur la forme physique du groupe dont plusieurs
éléments jouent pour la première fois ensemble. Le
but inscrit par l’ex-Mouloudéen Belkheir à la 30’ de
jeu donna des ailes aux Blidéens qui faillirent aggra-
ver la marque par Bitam peu de temps avant la mi-
temps. D’ailleurs, cette défaite est restée au travers
de la gorge des Libyens qui viennent de demander
au coach blidéen un match retour aujoud’hui
dimanche à six heures du matin. Le complexe de
Hamam Bourguiba, où se prépare la formation bli-
déenne semble réunir toutes les conditions pour
une bonne préparation. D’ailleurs, pour le coach de
la formation blidéenne, Mokhtar Assas qui découvre
cette station semble amplement satisfait par les
moyens mis à sa disposition. De leur côté, les
joueurs se disent en pleine possession de leurs
moyens ce qui leur permet d’effectuer un travail
physique et technique. Au regard du travail effectué,
les joueurs  semblent répondre positivement aux
objectifs du staff technique.  A ce propos, on relève-
ra que si le préparateur des gardiens Sadaoui  qui a
la charge de préparer les portiers Gaouaoui,
Boukassem et Mokhtari, se dit très satisfait par le
comportement des éléments qui  se donnent à fond,
il en est de même pour Haoues et Assas  qui  prépa-
rent le reste du groupe.  

Madani  H.

SEMAINE CULTURELLE DE BOUIRA À BÉJAÏA

Richesses et traditions
semblables

Dans le cadre des échanges culturels inter wilaya, la
wilaya de Bouira organise à la maison de la culture de
Béjaia  sa semaine culturelle. Ouverte  du 28 juillet au
3 août, le public  béjaoui  découvre, en effet, les
richesses culturelles de cette wilaya limitrophe   aux
traditions semblables. Durant cette semaine, un pro-
gramme riche et varié a été élaboré par la direction de
la culture de Bouira où plusieurs expositions  d'objets
d'art tels que la poterie, l'apiculture et le tissage de
tapis attirent la curiosités des visiteurs. L'animation
figure également au programme avec plusieurs
pièces théâtrales et des chants et danses folkloriques
de la région. Les visiteurs auront également  à s'im-
prégner  des richesses naturelles de Bouira à travers
des  expositions de photos et des projections de vidéo
sur l'histoire   et le développement  local  de cette
wilaya.

Mustapha Laouer

CHLEF
Des citoyens à la chandelle

Depuis 2007 les citoyens de Sidi Moussa vivent
dans leur logement qu’ils ont acquis avec moult
difficultés sans éléctricité et sans branchement
AEP. Les citoyens s’éclairent à la bougie et n’ont de
cesse interpeller les autorités concernées pour que
leur problème soit régler. Ils se retrouvent coincés
par une situation dans laquelle ils se trouvent mal-
gré eux étant donné que l’OPGI leur a demandé de
s’engager par écrit de prendre possession de leur
logement sans électricité. Mais maintenant cela
fait  quatre ans qu’ils endurent les souffrances
sans que personne ne s’inquiète de cet inconfort.
Le wali avait bien donné des instructions sommant
de ne livrer les logements qu’après être réception-
nés totalement mais il semble que cela soit entré
par une oreille et sorti par l’autre.

S. H.
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Un affluence record est enregistrée sur les plages de Boumerdès.

KHEMIS-MILIANA, CENTRE UNIVERSITAIRE POUR LES ÉTUDIANTS

CHOISIR UNE FILIÈRE 
QUI ASSURE UN AVENIR
PAR CHEMES EDDINE MOURAH

L a tournée que nous avons
effectuée au centre universitai-
re nous a permis de constater

que beaucoup d’étudiants n’arri-
vaient pas à se décider après les
résultats de leurs demande.
Aujourd’hui, c’est vendredi et et la
direction a décidé d'accueillir tous
les bacheliers inscrits pour leur
permettre de connaître leur filière
ou dans le cas échéant faire des
recours jusqu’au 6 août date limite.
Beaucoup d’étudiants sont déçus car
leurs souhaits n’ont pas été exau-
cés. Melle B.S. de Bou Medfa :
“J’ai obtenu 19/20 de moyenne et
mon souhait est d’être professeur

de sciences. Mais voilà, on m’a
orientée vers la filière science de la
terre!”. Melle A.M. de Ain Defla :
“Je suis  un peu désorientée, car
j’ai voulu suivre la filière de
langue française pour être profes-
seur d’éducation. A ma grande sur-
prise, j’ai été orientée vers les
sciences de la terre”. Un parent
accompagnant sa fille, m’accoste  :
“regardez ma fille a été orientée
vers l’université d’Oran je ne pos-
sède absolument pas les moyens
pour subvenir aux besoins de ma
fille”. Les étudiants discutent en
groupe et n’arrivent pas à se déci-
der. Il préfèrent opter pour des
études qui ne les condamnent pas à
faire un métier unique. Le souhait

de tous ces jeunes est de dénicher
un poste d’emploi au bout de trois
ou quatre années d’études. Pour
Fadhila, Amina et Souad, qui vou-
laient faire d médecine, elles ont
opté pour ‘l'école para-médicale de
Khemis Miliana d’El Attaf, car
l’avenir est assuré après la fin des
études. Enfin, rencontré dans la
grande bibliothèque, M.
Boussalhih, directeur du départe-
ment de la pédagogie, nous signale
:”Pour cette rentrée, nous avons eu
3500  demandes d’étudiants et à ce
jour 4385 ont été affectés. Le
centre fonctionnera avec 13 filières
dans le domaine LMD et 10 nou-
veaux masters”.

C .  E .  M .
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MILA, FARNIENTE ESTIVALE ET CANICULE

La mer comme seule distraction

LES AURÈS, MÉTAMORPHOSE DE L’HABITAT CHAOUI

De la maison traditionnelle à la bâtisse

La mer, faisant partie des
mœurs des Mileviens,
certaines familles, à défaut
d'argent ou de temps, c'est
selon, ont choisi de passer
une seule journée en bord
de mer. Aussi ont-elles
loué des fourgons J9 pour
toute la journée et se sont
rendues en compagnie de
leurs voisins passer
d'agréables moments.
PAR ZAOUI ABDERAOUF

L es Mileviens, pris au dépourvu
par les matches du mondial puis
par les résultats des examens et

leurs petites "fêtes" ainsi que par l'ap-
proche du mois sacré du Ramadhan
qui nécessite mille et une préparations
ne savent plus quoi faire, pressés
qu'ils sont par le temps. 

Les plus courageux ont déjà pris
leurs vacances ayant loué des apparte-
ments à Jijel ville mais également
dans d'autres villes balnéaires. Ils y
ont mis le prix et parfois toutes
leurs économies. Ils ont oublié, le
temps de quelques baignades, leurs
ennuis, leurs problèmes et toutes les
morosités du quotidien de leur ville en
panne de loisirs et de places pouvant
leur permettre de respirer une bonne
bouffée d'oxygène par ces temps de
grande chaleur. Il n'y a pas mieux
que la mer pour se "défouler"et oubli-
er, c'est le mot d'ordre de toute la pop-
ulation milevienne, aussi ne pas par-
tir en bord de mer c'est un peu mourir
un peu. L'air de la mer encense et fait

rêver aussi chacun veut goûter à ces
moments de bonheur.  

La mer, faisant partie des mœurs
des Mileviens, certaines familles, à
défaut d'argent ou de temps, c'est
selon, ont choisi de passer une seule
journée en bord de mer aussi ont-
elles loué des fourgons J9 pour toute
la journée et se sont rendues en com-
pagnie de leurs voisins passer d'a-
gréables moments. Elles ont
emporté avec elles des repas maison
cuisinés pour la circonstance et ce,
afin de réduire les dépenses.

Les jeunes, ceux qui partent en
groupes, en duos, trios ou en solitaire
n'ont cessé depuis l'ouverture des
plages de profiter des bienfaits de la
mer, les uns se procurant de l'argent de
chez leurs parents, les autres grâce à
leur débrouillardise consistant en la
vente et revente de mille et une
choses. Les bus et cars au départ de

Mila vers Jijel, Skikda et Annaba
affichent toujours complet. Ceux qui
sont restés à Mila en ont vu des vertes
et des pas mûres, obligés qu'ils sont
de braver la chaleur extérieure et celles
de leurs maisons pour la plupart
dépourvues de climatisation. 

A l'intérieur comme à l'extérieur,
c'est la canicule. Les personnes âgées
et les enfants ont souffert et souffrent
toujours de cette chaleur. Plusieurs
citoyens ont été évacués aux urgences
des hôpitaux pour cause d'insolation,
heureusement sans gravité.

Seules les promenades nocturnes et
les veillées tardives marquent l'été
milevien. Il y a également les fêtes
qui trop souvent ne s'achèvent qu'au
lever du soleil, les Mileviens en raffo-
lent et s'amusent comme des fous au
grand dam des dormeurs qui souffrent
des caprices des noctambules.

Z . A .

A u premier regard, c'est l'impres-
sion d'un habitat dispersé qui
saute aux yeux en arrivant dans

la région des Aurès. En effet, on est
bien dans une zone rurale où des
groupements de maisons (mechtas)
paraissent assez denses même si la
densité n'excède pas 40 habitants au
km2. La maison traditionnelle
chaouie se compose d'une cour
intérieure (haouche) entourée de de 3

ou 4 constructions. Dans la cuisine
sont entreposées les différentes
réserves alimentaires, la pièce orig-
inelle du père et de la mère, une autre
pour les enfants mariés et les invités,
une pièce rudimentaire où l'on cuit le
pain, enfin les dépendances pour les
animaux domestiques mais qui ne
communiquent pas avec la cour cen-
trale. Depuis, la maison des hautes
plaines s'est modernisée,  c'est la mai-

son à étages qui prévaut avec garages
ou commerces au rez-de-chaussée.

La localisation des agglomérations
se concentre généralement sur les pié-
monts du Tell comme Ain M'lila, Ain
Kercha, Souk Naamane, Ksar Sbahi
c'est grâce à des nappes phréatiques et
aux sols riches limoneux descendus de
ces massifs que ces villes ont pu se
développer.

D'autres agglomérations plus
importantes se sont développées aux
pieds des horsts (massifs isolés)
comme Oum el Bouaghi ou Ain
Beida, elles bénéficiaient déjà de l'axe
routier entre Tebessa et Constantine ;
d'ailleurs, ce sont les seules grandes
villes sur la partie centrale des hautes
plaines de l'Est algérien, les autres
grandes villes sont sur le contact
montagne/plaine comme Batna,
Khenchela, Kais au sud et Sétif, El
Eulma et Chelghoum El Aid au nord.  

A P S

Plage de la Caroube (Annaba), une des destinations  préférées des Mileviens.  

REDJAS 
Une gare routière
qui dérange

Aussi paradoxal que cela puisse paraître,
la nouvelle agence de voyageurs de
Redjas, chef lieu de la commune et de la
daïra de Oued Endja, au lieu d'enchanter
les citoyens n'a fait que les exaspérer.
Habitués à prendre les bus à destination
du chef lieu de wilaya (Mila) au niveau
des docks silos, à la sortie est de la ville,
les citoyens se voient obligés de se ren-
dre à la sortie ouest, lieu d'implantation
de la gare routière inaugurée récemment
et qui dessert Rouached, Beïnen,
Ferdjioua, Mila et Arrès, des localités
toutes situées à moins de 20 kilomètres
de Redjas. 
Les citoyens, surtout ceux empruntant la
ligne Mila/ Redjas ne comprennent tou-
jours pas pourquoi les conducteurs de
bus refusent de les laisser descendre au
niveau de l'ancien "stop" sis au niveau de
la cité des 100 logements (entrée est de
Redjas) et les conduisent à la gare
routière( entrée ouest). 
La plupart des citoyens, surtout ceux
habitant les 100 logements, couvent une
colère sans précédent et en appellent au
bon sens des responsables locaux pour
réinstaurer l'arrêt du nom de "stop" au
niveau de leur cité et ce, pour éviter les
pénibles retours vers la cité sachant que
la plupart des voyageurs, particulière-
ment les mères de famille accompagnées
de leurs progénitures, reviennent
chargées de commissions. 
Pourquoi les oblige t-on à refaire le
chemin inverse 'de la gare vers le "stop"
long d'environ un kilomètre, à pied en
sus, alors que le bus dans lesquels elles
voyageaient a transité (passage obligé)
par leur quartier. Est-ce raisonnable? La
réponse appartient aux responsables
locaux.

Z. A.

BATNA
200 hectares d'alfa 
et de genévrier 
ravagés par les feux 

Deux cent hectares constitués d'Alfa et de
genévrier au mont de Metlili, dans la com-
mune de Tilatou (Batna), ont été ravagés
par les feux, selon le chef de service de la
conservation 
des forêts. Les services combinés, agents
des forêts et de la protection civile, en
coordination avec les services de la com-
mune et de la daïra ainsi que ceux 
de la sécurité ont fini, après 48 heures
d'intervention, par venir à bout de cet
incendie. 
L'intervention rapide et la mobilisation
des moyens humains et matériels néces-
saires ont permis de maîtriser le feu mal-
gré un vent violent et le relief accidenté
de la région. La wilaya de Batna a enreg-
istré, depuis début juin dernier et
jusqu’au 25 du mois courant, 19 incendies
ayant ravagé près de 38 hectares de
forêts, une superficie qualifiée de
"réduite" comparativement à la même
période de l'année précédente. La saison
actuelle s'est caractérisée par le réamé-
nagement et l'exploitation de six tours de
contrôle pour signaler les incendies.

APS

Ph
 : 

D
.R

.

Ph
 : 

D
.R

.



MIDI LIBRE
N°1033 | Dimanche 1er août 201010 MONDE

ENTRETIENS SG DE L’ONU ET EHUD BARAK 

Ban Ki-moon appelle Israël 
à alléger l'embargo sur Gaza 

DIALOGUE  GUERILLA COLOMBIENNE-JEAN MANUEL SANTOS

La main tendue des Farc 

Lors des entretiens qu’a eus
Ban Ki-moon avec le ministre
israélien de la Défense Ehud
Barak, le secrétaire général a
exhorté celui-ci de s'abstenir
de mener des activités de
colonisation en Cisjordanie et
d’alléger l’embargo sur Ghaza.
Les discussions ont
également porté sur le Liban.   
PAR SORAYA HAKIM

Le secrétaire général a appelé, rapporte
l’AFP, l'Etat hébreu à continuer de
"s'abstenir de  mener des activités

d'implantations et d'étendre (cette pratique)
à  Jérusalem-Est", une mesure destinée,
parmi d'autres, à relancer "des  discussions
directes sérieuses" entre Israël et les
Palestinien

Israël avait adopté, en 2009, un mora-
toire, sous la pression des Etats-Unis,
étalé sur dix mois pour relancer le proces-
sus de paix avec les Palestiniens qui avait
été interrompu après l’offensive israélien-
ne sur Ghaza qui avait fait plus d’un mil-
lier de morts  en décembre 2008

Avant d’entamer les pourparlers direct
avec l’Etat hébreu, les Palestiniens récla-
ment à cor et à cris le gel de la colonisa-
tion, ce qui n’a pas empêché Israël de
continuer de mener sa politique d’expan-
sion en implantant quelques colonies à
Jérusalem-Est malgré la réprimande du
président Obama  qui avait, un tant soit
peu, affecté les relations avec son allié de
toujours. MM. Ban et Barak ne se sont
pas adressés à la presse. Le communiqué
de l'Onu indique qu'ils ont eu une autre

réunion, en privé,  vraisemblablement
consacrée à la perspective d'une enquête
internationale  crédible sur le raid israélien
contre une flottille d'aide humanitaire en
route  pour Ghaza le 31 mai dernier, qui
avait fait neuf morts. 

Au lendemain de cette tragédie, Israël
avait considérablement allégé son  embar-
go sur Ghaza. Le Conseil des droits de
l'homme de l'Onu a nommé la semaine
dernière trois  experts chargés d'enquêter
sur ce raid. Israël, qui a ordonné deux
enquêtes internes, rejette systématique-
ment les  appels à une enquête internatio-
nale indépendante sur le sujet et indiqué
qu'il  n'apporterait pas sa coopération à
l'enquête du Conseil des droits de l'homme
de l'Onu, qu'il dénonce comme "partiale"

Cependant plusieurs frappes israéliennes
ont été menées dans la nuit en riposte à un
tir de roquette palestinien vendredi contre le
sud d'Israël. Le mouvement islamiste
palestinien Hamas,  qui contrôle la bande de

Ghaza, a promis samedi de se venger après
la mort de l’un  de ses commandants
militaires dans un raid aérien israélien ayant
fait  également huit blessés. Dans un
communiqué, la branche armée du Hamas,
les Brigades Ezzedine Al-Qassam, a identifié
la victime comme Issa Al-Batran, 40 ans,
précisant qu'il était un de ses hauts
commandants. "Ces nouveaux crimes
sionistes ne resteront pas impunis", indique
le  texte. Un responsable du Hamas a fait
état, plus tôt,   de la mort de l’un de ses
membres, tué par un missile tiré sur une
caravane, près du camp de réfugiés de
Magazhi, dans le centre de la bande de
Ghaza. L'armée israélienne a affirmé que le
site en question était un "entrepôt de
fabrication d'armes". En prévision de
nouvelles frappes, le Hamas a ordonné
l'évacuation de tout  son personnel chargé de
la sécurité, a indiqué à l'AFP une source au
sein des services de sécurité.            S.  H.

La guérilla des Farc a proposé au
président élu colombien Juan-Manuel
Santos de dialoguer pour trouver une

solution politique à son long conflit armé,
dans une vidéo diffusée vendredi, en pleine
crise entre Bogota et Caracas sur la présence
présumée de guérilleros au Venezuela. "Ce
que nous proposons aujourd'hui, une fois de
plus, c'est de discuter (...) Nous sommes
toujours attachés à la recherche de solutions
politiques. Nous souhaitons que le
gouvernement qui va prendre ses fonctions
réfléchisse et cesse de mentir au pays",
déclare Alfonso Cano, principal chef des
Force armées révolutionnaires de Colombie
(Farc, marxiste), dans cette vidéo filmée en
juillet 2010 dans les montagnes du pays
andin. 

Cette proposition survient une semaine
après l'annonce par Caracas de la rupture de
ses relations diplomatiques avec Bogota, en
réponse aux accusations du gouvernement
sortant de Alvaro Uribe qui affirme que le
Venezuela héberge 1.500 guérilleros et des
dizaines de camps rebelles colombiens. 

Une réunion extraordinaire des chefs de la
diplomatie sud-américains, jeudi à Quito,
n'a pas permis de rapprocher les deux pays.
Cette vidéo d'une demi-heure, diffusée sur le
blog de la revue Resistencia, présentée
comme un organe de diffusion des Farc par

le ministère de la Défense, sort aussi une
semaine après que le président vénézuélien
Hugo Chavez eut appelé les guérillas
colombiennes à "reconsidérer leur stratégie
armée". 

Le futur vice-président de Juan Manuel
Santos, Angelino Garzon, a déclaré en début
de semaine qu'il "apprécie hautement" les
propos de Chavez, chef de file de la gauche
radicale régionale. 

Uribe a en revanche fustigé le "plan de
paix" pour la Colombie, présenté à Quito
par le Venezuela, qui a pour but selon lui de

permettre aux rebelles de "reprendre leur
souffle". 

Cano, chef d'état-major des Farc depuis
le décès en 2008 du fondateur de la guérilla
Manuel Marulanda, souhaite notamment
débattre de l'accord militaire conclu l'an
dernier par Bogota, qui permet à l'armée
américaine d'utiliser sept bases en territoire
colombien. 

"Il faut que nous parlions de l'indignité
que représente l'existence de sept bases avec
des troupes militaires américaines en
Colombie", estime Cano.

Il propose d'aborder de nombreux autres
sujets (droits de l'homme, "prisonniers de
guerre", propriété des terres...).   Santos, qui
prendra ses fonctions le 7 août, a été le
ministre de la Défense d'Uribe en 2006 à
2009.  

Il a porté des coups très durs à la guérilla,
notamment avec la libération de 15 otages
des Farc, dont l'ancienne candidate à la
présidentielle franco-colombienne Ingrid
Betancourt, en juillet 2008 ou le
bombardement d'un campement des Farc en
Equateur, quatre mois plus tôt. 

Cette attaque avait coûté la vie à 25
personnes, dont le numéro deux des Farc,
Raul Reyes, et provoqué une rupture des
relations diplomatiques avec Quito pendant
plus d'un an et demi. 

Les USA inquiets d'une
possible fuite massive
de câbles diplomatiques 

Le département d'Etat américain
s'est dit inquiet vendredi de la possi-
bilité que de nombreux câbles diplo-
matiques confidentiels puissent
avoir été transmis au site WikiLeaks,
après la fuite de documents du
Pentagone sur la guerre en
Afghanistan. 
"Il y avait une poignée de câbles
parmi les 92 mille documents confi-
dentiels du Pentagone publiés en
ligne, peut-être cinq ou six", a relevé
le porte-parole du département
d'Etat, Philip Crowley, devant la pres-
se. "Donc cela signifie qu'il pourrait
bien y avoir des câbles du départe-
ment d'Etat dans ce qui a été trans-
mis à WikiLeaks", a-t-il poursuivi,
rappelant que certaines informations
"font état d'une grande quantité de
câbles du département d'Etat". 
"Nous ne pouvons pas le vérifier", a-
t-il ajouté. "Est-ce que nous sommes
préoccupés par le fait que (des docu-
ments diplomatiques) puissent être
dans la nature? Oui, nous le
sommes", a-t-il poursuivi. 
"Lorsque nous faisons des analyses
de la situation dans des pays comme
l'Afghanistan et le Pakistan, nous les
diffusons dans les agences (gouver-
nementales), y compris à des
adresses au sein de l'armée", a-t-il
expliqué. 
"Donc il y a des documents classifiés
du département d'Etat (...) dans les
réseaux militaires", a-t-il poursuivi.
"Est-ce que certains ont pu être com-
promis? La réponse est oui". 
De même que les fuites de docu-
ments militaires, celles du départe-
ment d'Etat peuvent mettre en dan-
ger des personnes et lui faire perdre
des sources d'informations, a souli-
gné M. Crowley, qui a exprimé l'es-
poir que, si WikiLeaks dispose
d'autres documents provenant du
département d'Etat, il s'abstienne de
les diffuser. 
Le département d'Etat a envoyé des
messages en ce sens à WikiLeaks
mais n'a pas reçu de réponse pour
l'instant, a-t-il indiqué. 
Bradley Manning, un soldat améri-
cain, est soupçonné d'avoir transmis
ces documents au site WikiLeaks,
ainsi qu'une vidéo d'une bavure de
l'armée américaine en Irak. Il est
aussi accusé d'avoir téléchargé illé-
galement 150 mille câbles diploma-
tiques, dont 50 aurait été transmis au
détriment de la sécurité nationale
des Etats-Unis. 

RUISSIE
240 mille homme
déployés  pour lutter
contre les incendies

Les autorités russes ont déployé près
de 240 mille hommes pour lutter
contre les incendies, indique samedi
un communiqué officiel.
Outre ce déploiement humain, 25
mille  véhicules et 226 avions et héli-
coptères ont été également mobili-
sés, selon le ministère russe des
Situations d'urgence, qui précise que
les services de secours prennent des
mesures préventives en raison des
prévisions météorologiques défavo-
rables. "Le recours à l'aviation per-
met de garder la situation sous
contrôle", affirme la même source. 
Au total quatre cents feu de forêts
sévissaient encore samedi couvrant
une superficie de plus 120 mille hec-
tares. Depuis le début du mois en
cours, les feux ont fait 29 morts,
selon les données des différentes
régions concernées dans la partie
occidentale de la Russie. 

APS

Ban Ki-moon, secrétaire général de l’Onu.
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Après Apple, c’est au tour du
leader mondial de la
téléphonie mobile, Nokia
d’annoncer ses résultats du
deuxième trimestre 2010.
Cependant les résultats du
fabriquant finlandais ne sont
nullement satisfaisants
puisqu’on relève une chute
de près de 40% du bénéfice
net.

L a firme numéro 1 au monde s’est fait
dépasser par les évènements et n’a
pas su gérer ses affaires dans un mar-

ché très concurrentiel. Et pourtant les
ventes sur ce trimestre ont généré 10 mil-
liards d'euros soit un peu moins que les
prévisions des analystes.

Nokia a vendu en tout 111.1 millions
de combinés, soit une hausse de 8% par
rapport au même trimestre de 2009, dont

24 millions de smartphones (en hausse de
42%).

Le hic n’est pas dans le volume des
ventes vu que Nokia domine toujours le
marché mondial de téléphonie mobile,
mais dans le bénéfice net puisqu’elle a

réalisé au second trimestre de l’année en
cours quelque 227 millions d'euros,
contre 380 millions d’euros à la même
période de l'année précédente.

Les analystes se disent non surpris des
résultats réalisés par le fabricant finlan-

dais vu les nombreux facteurs qui ont eu
un impact défavorable sur son activité au
cours du deuxième trimestre 2010. En
effet, Nokia explique cette baisse en
grande partie par le retard qu'il a pris sur
Apple et son iPhone ainsi que sur Google
et son OS Android. Comme on l’a dit au
début de l’article ; Nokia a donc été
dépassé par la concurrence qui avait une
stratégie plus féroce ! Le plus grand
constructeur mondial de terminaux mobi-
les a toutefois souffert des rumeurs du
remplacement de son P-dg, Olli-Pekka
Kallasuvo.

Sur la chaîne de télévision CNBC, il a
toutefois demandé à ce que cessent les
rumeurs sur son statut. "Cela n'est pas
bon pour Nokia et doit prendre fin d'une
manière ou d'une autre", a-t-il dit. Il est à
souligner que la baisse sur le bénéfice net
du constructeur ne semble pas trop affec-
ter le moral de ses dirigeants qui restent
optimistes pour l’avenir notamment sur
le segment des smartphones.
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NOKIA TOMBE DE HAUT !

Une chute du bénéfice net de 40%
au deuxième trimestre Le géant Américain de

l’informatique, Microsoft, se porte
bien. Au cours des trois derniers
mois, son bénéfice a augmenté
de 48% et le chiffre d’affaires
trimestriel de Microsoft a atteint
16 milliards de dollars.

L e patron de la firme, Bill Gates a exprimé
sa satisfaction quant à ces bons résultats.
Selon lui, Microsoft a réussi à dépasser les

attentes des analystes. Le premier responsable
de Microsoft explique cette bonne performance
par son réseau de vente qui a pu réalisé un véri-

table record pour ce second trimestre. Il souli-
gne, dans ce cadre, que le produit le plus vendu
est sans doute la dernière version du système
d'exploitation, Windows 7. « Nous avons
réussi à vendre quelque 175 millions de licen-
ces Windows 7 », a-t-il dit.

Par ailleurs, le géant américain indique que
sa décision de remettre sur le marché sa divi-
sion loisirs (jeux, musique,…) a aidé la firme
à aller de l’avant. D’ailleurs, sa console de jeu
Xbox 360 a réalisé de bonnes ventes.

Pour les prochains mois, la firme améri-
caine table sur le créneau de la téléphonie
mobile. Les analystes estiment, à ce sujet, que
le système d'exploitation pour mobiles de
Microsoft, jouera son avenir avec sa prochaine
version, prévue dans les prochains mois.

L e deuxième acteur
mondial en terme de
réseaux, Nokia Siemens, vient

de proposer 1,2 milliard de dollars pour racheter tous les
réseaux d’infrastructures télécoms fixes et mobiles de
Motorola.

L’équipementier télécom Nokia Siemens veut racheter
la division d’infrastructure télécoms fixes et mobiles de
Motorola. Il propose pour cette transaction 1,2 milliard
de dollars. Selon Rajeev Suri, directeur général de Nokia
Siemens Networks, cette acquisition reste  intéressante

grâce à des avantages
significatifs qu’elle
pourrait apporter pour
les clients, pour les
employés et pour les

actionnaires de l’équipe-
mentier.  

Il est indiqué auprès de
Nokia Siemens que cette

acquisition renforcerait les
relations avec plus de 50 opéra-

teurs notamment avec China
Mobile, Clearwire, KDDI, Sprint,

Verizon Wireless et Vodafone et ce sera
aussi l’occasion pour lui de s’installer sur 30

réseaux de troisième génération (CDMA) dans 22 pays et
sur 41 contrats dans 21 pays pour la technologie de qua-
trième génération WiMax, dont Motorola est l’un des
principaux développeurs.

Nokia Siemens attend dans ce contexte la  réponse de
Motorola qui affirme qu’il ne prévoyait pas de céder d'au-
tres actifs avant la scission programmée l'an prochain.

U ne version test d'un nouveau système
permettant aux internautes de parti-
ciper à l'élaboration des réponses

aux questions qui lui sont posées a
été lancée par le moteur de recherche
sur internet Ask.com. Ask.com,
autrefois Ask Jeeves, veut repous-
ser les questions de recherche sur la
communauté des internautes utili-
sant ses services afin qu'ils proposent
des réponses "fondées sur leurs intérêts et
leur expertise". Sur le blog du site, les responsables de
Ask expliquent qu'ils comptent sur l'inclusion d'un élé-
ment humain pour répondre à des demandes "complexes,

subjectives ou exigeant une réponse en
temps réel qu'aucun ordinateur ne peut
résoudre, quelle que soit sa sophistication".

Google, qui domine plus de 60% du marché
américain, a lui aussi décidé d'introduire un
élément humain pour compléter ses algorith-

mes en achetant  récemment la société
Aardvark, qui se fonde sur les
réseaux sociaux des  internautes
pour trouver la réponse qui est la

plus en phase avec leurs  intérêts. Ask appartient au
groupe IAC de l'homme d'affaires Barry Diller, qui pos-
sède aussi le site de rencontre Match.com et le site d'in-
formation The Daily Beast.  A P S

MICROSOFT TABLE SUR SA DIVISION MOBILE

Les voyants sont au vert pour le géant américain

A lors qu’il était prévu d’être
commercialisé en Europe et
aux Etats-Unis, c’est l’Inde

qui vient de mettre sur le marché le
moins cher PC au monde. Destiné
aux écoliers, cet ordinateur à écran
tactile ne coûte que 35 dollars. 

Il s’agit là d’une initiative
visant à donner aux jeunes une
meilleure éducation et de meilleures
compétences techniques pour sou-
tenir la croissance économique de la
troisième puissance d'Asie, a rap-

porté hier l’AFP. Selon la même
source, tous les paliers  éducatifs
peuvent bénéficier de cet outil
informatique. 

Cet ordinateur est équipé d'un
navigateur Internet, d'un lecteur
média et d'une fonction permettant
les vidéoconférences. 

Il peut toutefois fonctionner à
l'énergie solaire. Pour les élèves
issus de familles démunies, le gou-
vernement indien avance qu’il
pourra financer cette tranche pour

l’achat de cet ordinateur à hauteur
de 50%. L’AFP a, par ailleurs, noté
que les étudiants en seront les pre-
miers utilisateurs à partir de l'an
prochain. 

Très optimiste de cette initia-
tive, le gouvernement indien espère
que le coût des différents compo-
sants puisse un jour tomber à 10
dollars, et est en discussions avec
plusieurs groupes informatique
pour commencer la production à
grande échelle.

MARCHÉ DES MICRO-ORDINATEURS

L’Inde lance un PC à 35 dollars

L e fabricant américain, Motorola vient de déposer une
plainte à l'encontre de la société chinoise Huawei.
C'est ce qu'a rapporté le Wall Street Journal.  

Motorola accuse Huawei d'avoir mis en place plu-
sieurs stratégies d'espionnage industriel depuis 2001.

La même source affirme que la firme chinoise aurait
engagé une douzaine d'anciens employés de Motorola
afin de retourner différents types d'informations confiden-
tielles. 

Face à cette situation embarrassante, Huawei avait
décidé de garder le silence, mais après l'insistance de

Motorola et par peur que ces accusations touchent à son
image de marque, il est enfin sorti de silence et dément. 

"Cette plainte est sans fondement et sans mérite. Huawei
n'a aucune relation avec aucun ancien cadre de Motorola.
Nous nous défendrons sans relâche contre ces accusations
stériles", a déclaré Charlie Chen, vice-président de Huawei. 

Pour sa part, la firme américaine souhaite obtenir par
voie de justice des dommages et intérêts pour le préjudice
subi, ainsi que la restitution des présumés secrets de fabri-
cation. 

Affaire à suivre …

ESPIONNAGE 

Guerre industrielle entre Motorola et Huawei

Google ignore si les autorités chinoises
sont responsables de l'interruption de
ses services en Chine jeudi, a déclaré
le patron du géant de l'internet, Eric
Schmidt, dans une interview au
Wall  Street Journal vendredi. 

Bien que le gouvernement
chinois puisse "décider
arbitrairement" du niveau  de service
que Google peut fournir en Chine,
l'entreprise ne sait pas si  l'interruption
constatée jeudi est due à son intervention,
a-t-il dit.  Google avait fait état jeudi du fait
que presque tous ses services en Chine  étaient "partiellement" ou "complètement bloqués", avant de
parler de "blocage  relativement faible".  Il s'agissait du premier incident de ce genre depuis que Pékin
a annoncé le  9 juillet le renouvellement de la licence d'exploitation de Google, malgré un  long

affrontement entre
le géant de

l'informatique et les
autorités chinoises,
Google se disant
excédé par la

censure chinoise et
les cyberattaques
provenant  de ce
pays.

BAPTISÉ BOLD 9800 
RIM dévoile bientôt son
nouveau BlackBerry

L e fabricant canadien, RIM élargira, au courant de
la semaine prochaine, sa gamme de smartpho-
nes. Intitulé : Bold 9800, il s'agit d'un nouveau

Blackberry.  
Le prochain smartphone de la firme connu égale-

ment sous le nom de Torch 9800 est doté d'un large
clavier coulissant. Ce sera également le premier
BlackBerry à fonctionner sous la nouvelle plate-
forme BlackBerry 6 du système d'exploitation, un
OS présenté initialement en avril. Selon la presse
américaine, le Bold 9800 serait équipé d'un capteur
photo 5 mégapixels et livré avec 4 Go de mémoire
extensible via carte MicroSD. C'est du moins ce
qu'avancent les différents blogs et sites Internet spé-
cialisés en téléphonie. 

Pour le moment on ignore tout, ou presque, sur
le nouveau né de la firme canadienne, il faudra donc
attendre la conférence de lundi prochain dans laquelle
sera lancée le nouveau BlackBerry de RIM. 

À suivre…

NOKIA SIEMENS NETWORKS INTÉRESSÉ PAR LE RÉSEAU DE MOTOROLA

1,2 milliard de dollars sur la table

Ask.com fait participer les internautes
à l'élaboration des réponses

Olli-Pekka Kallasuvo P-dg de Nokia

Google ignore si la Chine est responsable 
de la perturbation de ses  services

Phs : D.R.
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MÉMOIRES D’UN DES DERNIERS RÉVOLUTIONNAIRES DU SIÈCLE PASSÉ 

Les prémonitions de Castro 
«La victoire stratégique»,
son ouvrage est la première
partie de ses mémoires dont
il a commencé la rédaction
depuis sa maladie qui l’avait
incité à céder le pouvoir à
son frère Raùl. Le vieux
guerrier raconte « la
bataille qui empêcha
l’extermination de la petite 
Armée rebelle» 

PAR LARBI GRAÏNE 

F idel Castro compte
publier, début août, son
livre portant sur la guerre
qu’il livra à la dictature de

Batista en 1958.  Ayant retenu
pour l’heure le titre de La victoi-
re stratégique, l’ouvrage n’est en
somme que la première partie de
ses mémoires dont il a commen-
cé la rédaction depuis sa maladie
qui l’avait incité à céder le pou-
voir à son frère Raùl. Le vieux
guerrier n’entend pas s’arrêter en
si bon chemin, puisqu’il projette
de se mettre à rédiger la seconde
partie. Dans un document signé
par Fidel Castro lui-même que
nous a fait du reste parvenir l’am-
bassade de Cuba à Alger, celui-ci
affirme y raconter « la bataille
qui empêcha l’extermination de la
petite Armée rebelle» et de pour-
suivre plus loin : « Je dis des
choses qui se sont avérées prémo-
nitoires». Et de rappeler qu’« à la
fin de l’allocution que j’écrivis
pour être lue sur Radio-Rebelde le
7 août [1958], au lendemain de la
bataille finale de Las Mercedes,
j’affirmai : « L’offensive a été

liquidée. Le plus impressionnant
effort militaire jamais consenti
dans notre histoire républicaine
s’est achevé sur le désastre le plus
épouvantable, un désastre que
n’auraient jamais pu imaginer
l’orgueilleux dictateur et ses
troupes, dont la fuite, au terme
de deux mois et demi où elles
sont allées de défaite en défaite,
marque les jours finals de son
odieux régime. La Sierra
Maestra est désormais absolu-
ment débarrassée de forces enne-
mies. » Selon Castro, les
troupes de Batista connaîtront la
déroute après  soixante-quatorze
jours de combats ininterrompus.
C’est ce moment crucial qu’il
qualifie de « virage stratégique
de la guerre ». Le sort de la dic-
tature fut dès lors définitivement
scellé. « Dès lors, écrit le chef
de la révolution cubaine, l’ini-
tiative stratégique passa définiti-

vement aux mains de l’Armée
rebelle, maîtresse absolue, par
ailleurs, d’un vaste territoire où
l’ennemi ne tenterait même plus
de pénétrer ». C’est ainsi que
l’opposition armée a pu prendre
l’avantage et a pu du coup, pré-
cise Castro, récupérer une énor-
me quantité d’armes. Castro
revient aussi sur la contribution
de Che Guevara et de Camilo à
l’offensive qui allait précipiter
l’effondrement du régime mili-
taire, il y rappela aussi les péri-
péties de la « grève générale
révolutionnaire », lancée sur
Radio Rebelde et qui avait fini
par paralyser le pays. Sous la
plume de Castro, l’offensive
contre les positions du régime y
apparaît comme une offensive
épousant une progression dans
les plaines du centre du pays. «
À l’école de Minas del Frío,
l’ancienne première colonne

entraîna de nouveau plus de
mille recrues qui, conduites par
des chefs nés de leurs propres
rangs, occupèrent les localités et
les villes sur la route nationale
entre Bayamo y Palma Soriano
» poursuit l’ex-chef de l’Etat
cubain. A partir de ce moment,
tout va aller vite. Les rebelles
purent détruire des half-tracks T-
37 flambant neufs et des chars
lourds. L’aviation, note Castro,
s’est avérée impuissante à empê-
cher la prise des villes notam-
ment la prise de Palma Soriano
le 27 décembre 1958. Trois
mille hommes ont, selon
Castro, participé à la contre-
offensive de l’hiver 1958 pour
chasser Batista. Les mémoires de
Castro évoquent aussi les tenta-
tives du général Eulogio
Cantillo visant à constituer une
junte militaire pro-américaine
après que celui-ci s’était rendu
compte de la défaite définitive de
Batista.  Le 4 janvier 1959, les
rebelles s’emparent  de cent
mille armes, des bateaux et des
avions. Les principaux acteurs
de ce succès sont d’après Castro
: «L’équipe du Bureau des ques-
tions historiques du Conseil
d’Etat, les maquettistes du
Grupo Creativo de Casa 4, sous
la direction de l’ayudantía, le car-
tographe Otto Hernández, le
général de brigade Amels
Escalante, le maquettiste Jorge
Oliver, le jeune dessinateur
Geordanis González, sous la
direction de Katiuska Blanco,
journaliste et écrivaine brillante
et inlassable ».

L.G.

COUP DE CŒUR LITTÉRAIRE  ESTIVAL 

L'HISTOIRE EN IMAGES 
PAR KAHINA HAMMOUDI 

«P hotographier la guerre d'Algérie»
est un titre à retenir cet été. Ce cat-
alogue qui joint la passion pho-

tographique à l'actualité historique, est sans
aucun doute une œuvre à “déguster” en ces
journées estivales ou être un  cadeau de choix
à offrir à ses amis. 

Constitué de 185 photographies et docu-
ments plusieurs grands noms se sont asso-
ciés pour à la réalisation de cette œuvre.
Vous y trouverez  Laurent Gervereau,
Benjamin Stora, Fabrice d' Almeida, Marie
Chominot  et Abdelmadjid Merdaci.  Avec
cet ouvrage, les auteurs espèrent attirer la
curiosité des lecteurs à travers des textes sou-
ples et fluides, illustré de photos réalistes et
pleines d’émotion. 

Raconter l'histoire de notre pays n'est pas
chose facile et ce n'est surtout pas l'historien
Benjamin Stora qui dira le contraire. Les cinq
auteurs ont ainsi privilégié la photographie
pour raconter un événement délicat et encore
d'actualisé «la Guerre d'Algérie» tout en
espérant faire comprendre l'enchaînement des
événements attendu que pour eux : «Nous en
avons fini, avec la Première Guerre mondi-
ale, de la peinture de bataille.

Parce que la nature même de ce conflit ne
provoque pas cette abondance d'actualités
filmées propre à la Deuxième Guerre mondi-

ale. Parce qu'il faut attendre le Vietnam pour
que les reportages télévisés se mettent à pren-
dre le pas sur la photo de presse. Il existe
donc une importance particulière de la pho-
tographie pour cette période. Elle occupe les
magazines et un hebdomadaire à succès
comme “Paris-Match” peut se permettre de
disposer d'équipes permanentes sur le ter-
rain.» En d'autres termes, priorité ici à la
photographie. Des images mieux que des
mots pour raconter la souffrance d'un peuple.
Avec beaucoup de recul, énormément de pro-
fessionnalisme  et d'objectivité puisque nous
trouvons ici un «certain nombre de travaux
de recherche, de matériel public ou privé, il
était temps de réaliser un bilan», que les
auteurs ont voulu, avant toute autre chose,
«pluriels». 

Cet ouvrage met en exergue également le
talent artistique de plusieurs personnes : tra-
vail collectif ou individuel : «C'est l'un des
traits novateurs de ce livre, nous apporter ici
ces vues de l'autre camp, essentielles. Ces
photos exhumées, inédites ou célèbres, ces
photos décryptées, commentées, légendées,
restituent une partie de la réalité d'une
époque» diront les auteurs dans leur éditori-
al. C'est également un devoir de mémoire
que de rapporter et de raconter les événe-
ments, il faut dire que ce catalogue est une
véritable richesse pour nos enfants et étudi-
ants car il rassemble des albums personnels,

des affiches de l'époque, des extraits de
presse, de tirages d'époque et des agrandisse-
ments modernes…

Une œuvre dans laquelle nous découvrons
les plus grand reporters de l'époque à l'instar
de Nicolas Tikhomiroff, Raymond Depardon
et Marc Riboud. Ou encore la découverte ,
enfin, du  reportage du Néerlandais Kryn
Taconis (1918-1979) sur l'Armée de libéra-
tion algérienne en 1957 - censuré en France,
parce que l'agence Magnum craignait un
plastiquage, mais édité aux Pays-Bas - en
même temps que des photographies inédites
d'octobre 1961, propriété du journal France
Soir et déposées à la Bibliothèque historique
de la Ville de Paris.

K. H.

UNESCO

Patrimoine 
mondial
en péril 
Le parc national américain des
Everglades, en 
Floride et la forêt tropicale
d'Atsinanana, à Madagascar, ont
été ajoutés vendredi dernier par
l'Unesco à la liste du Patrimoine
mondial en péril.  Le parc des
Everglades est une zone maréca-
geuse de 6.104 km2 située en
Floride, sanctuaire d'oiseaux et
de reptiles. 
Le Comité du Patrimoine de
l'Organisation des Nations unies
pour l'éducation, la science et la
culture l'a inscrit sur sa liste du
patrimoine en péril en raison de
"la dégradation continue de son
écosystème aquatique", a indiqué
l'organisation dans un communi-
qué.  Ce parc avait déjà été inscrit,
entre 1993 et 2007, sur la liste des
sites menacés à cause de la gran-
de quantité d'eau déviée vers les
zones urbaines, ce qui a provo-
qué une sécheresse dans les
marais. 
La forêt d'Atsinanana, à
Madagascar, a elle été victime de
la crise politique de 2009 qui a
provoqué une augmentation
"drastique" de l'exploitation illé-
gale du bois et de la chasse aux
lémurs, espèce unique qui ne sur-
vit que 
dans le sud de la grande île, a
dénoncé l'Union internationale
pour la conservation de la nature
(IUCN), organisation consultative
de l'Unesco.  "La forêt tropicale
d'Atsinanana est indispensable
pour la survie de la biodiversité
unique de Madagascar, où plus
de 80% des espèces sont endé-
miques", a souligné Tim Badman,
directeur de l'IUCN.  Cette liste
comprend trente-trois sites cultu-
rels ou naturels appartenant au
patrimoine de l'humanité et qui
présentent des risques immi-
nents de dégradation, de destruc-
tion ou qui ont subi des dégâts
significatifs.

APS  
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Professeur d'Histoire du Maghreb aux Langues Orientales à Paris (INALCO)Né à
Constantine (Algérie) en 1950, Benjamin Stora est Professeur des Universités. Il
enseigne l'histoire du d Maghreb et de la colonisation française (Indochine-
Afrique), co-dirige l'institut Maghreb-Europe à Paris VIII-St Denis depuis
1990.Titulaire de plusieurs doctorats en histoire et sociologie dont celui en sci-
ences sociales du Maghreb et du Moyen-Orient contemporains, il a travaillé sous
la direction de MM. René Rémond, Philippe Vigier, Charles-Robert Ageron.Sur le
plan de la recherche, Benjamin Stora est directeur scientifique à l'Institut
Maghreb-Europe (Paris VIII). Il est membre du Laboratoire Tiers-Monde-Afrique
(CNRS) et de celui de Sociologie de la Connaissance (Paris VII). A l'institut
d'Histoire du temps présent (CNRS), il est membre de deux groupes de travail :
Décolonisation de l'Empire français et Histoire et Psychanalyse. Il dirige, depuis
1995, le DEA Maghreb, Sciences sociales à St-Denis-Paris VIII. Il a réalisé trois doc-
umentaires pour la télévision sur la guerre d'Algérie.

BIOGRAPHIE DE BENJAMIN STORA
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CONJONCTIVITE, VIRALE OU BACTÉRIENNE

Une affection courante des yeux
La conjonctivite correspond à
l'inflammation de la
conjonctive. On parle de
kératoconjonctivite (kérato =
cornée) quand la cornée et la
conjonctive de l'œil sont
touchées.

La conjonctive 
à la surface de l'oeil
Quand on regarde un œil de face, on devine
une membrane très fine et transparente qui
recouvre la surface de l'œil et l'intérieur des
paupières : c'est la conjonctive. En dessous,
il existe un tissu plus épais : la cornée. Elle
se trouve au milieu de l'oeil (devant la
pupille et l'iris). De profil, cette cornée est
un peu bombée, elle est transparente, c'est
à travers elle que l'œil voit.

Ne pas laisser le trouble 
s'installer
Quand la conjonctive et la cornée sont le
siège d'une irritation, d'une inflammation,
on dit que c'est une kératoconjonctivite. Il
est important de connaître la cause d'une
conjonctivite ou d'une kératoconjonctivite
pour bien sûr traiter la maladie. En effet, il ne faut pas que
la cornée perde sa transparence à cause d'une inflammation
chronique, ou de la mauvaise cicatrisation d'une plaie. 
Le signe principal d'une conjonctivite est l'œil rouge ;
cependant, un oeil ou des yeux rouges ne correspondent
pas forcément toujours à une conjonctivite. Le médecin
généraliste ou bien sûr l'ophtalmologiste fera le diagnos-
tic.

Les conjonctivites 
Les conjonctivites sont le plus souvent dues à des virus,
une infection bactérienne ou une allergie. Quand on souf-
fre d'une conjonctivite, on a la sensation d'avoir du sable
dans les yeux, ceux-ci sont plus ou moins rouges, plus
ou moins gonflés, la lumière peut être gênante, une
douleur peut exister. Quand on se réveille au matin, les
paupières sont parfois collées par des sécrétions (plutôt en
cas d'infection bactérienne). 
Il ne faut pas se gratter, même si cela nous démange, cela
ne fait qu'augmenter l'irritation, la rougeur et le risque de
blesser la conjonctive ainsi que de propager l'éventuel
germe d'un œil à l'autre, ou encore de le propager vers son
entourage.

Les conjonctivites virales
Elles sont fréquentes. Elles touchent en général les 2 yeux
(car très contagieuse). Ces conjonctivites sont souvent
associées à un "rhume". Le médecin examine les yeux et
vérifie que la cornée et la conjonctive ne sont pas le siège
d'une plaie, qu'il n'y a pas de corps étranger.  A l'examen,
le médecin peut regarder sous les paupières pour
rechercher la présence de follicules, (des petites vésicules

transparentes parfois très nombreuses et confluentes) ;
c'est facile pour la paupière inférieure, parfois il retourne
la paupière supérieure pour les rechercher à ce niveau, ce
n'est pas douloureux. L'ophtalmologiste peut mettre des
gouttes de fluorescéine sur l'œil pour évaluer l'état de la
conjonctive et de la cornée. 
Un collyre (c'est-à-dire des gouttes pour les yeux) sera pre-
scrit. Le médecin peut choisir un simple collyre avec des
gouttes décongestives antiseptiques. Parfois, le médecin
préfère prescrire un collyre contenant un antibiotique.
Les conjonctivites bactériennes
Les paupières ont tendance à être collées le matin, avec
parfois des sécrétions ou des croûtes. Ces conjonctivites
peuvent être la complication d'une infection virale ou
liées à la présence d'un corps étranger… qui sera alors
enlevé. Un traitement antibiotique local est prescrit. 

Les conjonctivites allergiques
Celles-ci ne sont pas contagieuses. De nombreux produits
peuvent provoquer une allergie de la conjonctive : les
allergènes de l'environnement : poussières, pollens, chats,
des produits de maquillage, des produits d'entretien, des
lentilles, des collyres contenant des conservateurs, ou
autres additifs.
Ce type de conjonctivite survient plus souvent sur un
"terrain atopique" (c'est-à-dire chez une personne souffrant
de problèmes allergiques : rhume des foins, eczéma,
asthme…). Ces conjonctivites qui touchent les deux yeux
se présentent sous la forme de larmoiements, de
démangeaisons, de rougeurs des yeux, et même d'un
oedème des paupières, associés parfois à une rhinite
(rhume des foins). Ces conjonctivites peuvent être plus
ou moins graves. Parfois persistantes sans guérison com-

plète entre les poussées. A l'examen, l'ophtal-
mologiste retourne les paupières et constate la
présence de follicules plus moins importants
(faisant comme de petits "pavés"). 

Éviter l'allergène
Le meilleur traitement de ces conjonctivites
allergiques est d'éviter l'allergène : c'est facile
pour les produits de maquillage et les collyres,
beaucoup plus compliqué pour les pollens,
acariens…
Le médecin prescrit un collyre anti-allergique,
voire aussi des larmes artificielles. Des médica-
ments anti-histaminiques (anti-allergiques) par
voie orale peuvent être également prescrits. 
Des collyres puissants contenant par exemple
des corticoïdes ("cortisone") peuvent être pre-
scrits par l'ophtalmologiste si la conjonctivite
est sévère. 
Les lentilles, le soleil peuvent aussi être la
cause d'inflammation de la conjonctivite et de la
cornée.

Pour mettre les gouttes 
Le mieux est de se faire aider : en s'allongeant,
les yeux fermés. L'aide met une goutte de col-
lyre dans le coin interne de l'œil, le plus près du
nez et puis demande d'ouvrir l'œil, la goutte se
répand dans l'œil, tout simplement. On peut
ensuite traiter l'autre œil. Il faut toujours com-

mencer par l'œil le moins atteint.
Certaines gouttes piquent un petit moment après leur
instillation. Il faut en mettre généralement plusieurs fois
par jour.  Avec l'habitude, on parvient vite à mettre ses
gouttes tout seul. Sauf les enfants. Ne pas oublier de se
laver les mains avant et après avoir touché les yeux
malades. Ou après s'être traité soi-même.

L'ophtalmie
L'ophtalmie des neiges est une kérato-conjonctivite. Elle
est due à la très forte réverbération des UV en altitude et
sur la neige. Au final la conjonctive et la cornée sont
altérées. L'ophtlamie peut être grave et entraîner des trou-
bles de la vue par la suite. Il faut penser à tout prix à
l'éviter en mettant de bonnes lunettes de soleil quand on
fait du ski ou de la randonnée en montagne dans la neige.

l Attention, des conjonctivites peuvent avoir une autre
origine spécifique qui demande un traitement et un suivi
particulier (comme une infection par le virus de l'herpès).
En plus des signes de conjonctivite, si un oeil ou les deux
yeux sont douloureux, si vous êtes très gênée par la
lumière, avec un fort larmoiement et une baisse d'acuité
visuelle, il s'agit vraisemblablement d'une atteinte plus
profonde - de la cornée (une kératite). Les personnes qui
sont victimes d'une ophtalmie des neiges connaissent
bien ces signes ! L'avis d'un ophtalmologiste est
impératif.

l Attention, un œil rouge peut avoir de nombreuses autres
origines qu'une conjonctivite, et l'avis d'un médecin est
donc indispensable.

U ne sensation de « grain de sable » sous la paupière, un sentiment de
brûlure, un œil qui rougit… Avec les beaux jours arrive aussi la saison
des conjonctivites ! Cette maladie qui survient de façon brutale, guérit

généralement en quelques jours. A condition de ne pas la traiter à la légère.
La conjonctivite correspond à une inflammation de la conjonctive, la fine
membrane transparente qui recouvre le blanc de l'œil et la face profonde des
paupières. Ses causes peuvent être multiples : une bactérie, un virus voire
un allergène ou… une sécheresse oculaire.
Il faut dire que l'été, les irritants ne manquent pas : entre l'eau salée de la
mer, l'eau chlorée de la piscine, le sable de la plage, les pollens et… nos
propres mains portées aux yeux sans être régulièrement lavées… Face à tous
ces risques, la première barrière contre les conjonctivites est donc… l'hy-
giène. Celle des mains, donc. Mais aussi celle de l'œil.
Lavez-vous les mains très régulièrement au cours de la journée. Avant et
après les repas, lorsque vous préparez ces derniers, avant et après la toilette
des petits, après chaque passage aux toilettes naturellement mais aussi après

une partie de beach-volley… bref, toutes les occasions sont bonnes.
Quant à vos yeux, eux aussi ont besoin d'une toilette quotidienne. Utilisez
de l'eau bouillie un tampon imbibé de sérum physiologique ou les produits
disponibles en pharmacie.

Lorsque la  conjonctivite  est  là  :  
- Lavez régulièrement votre œil avec des dosettes de sérum physiologique,
surtout en présence de sécrétions ; 
- Limitez autant que possible tout contact avec un allergisant éventuel
comme les poussières, les pollens ; 
- La gêne persiste ? Consultez un pharmacien ou médecin. Ils détermineront
si une consultation spécialisée est nécessaire, ou si des soins locaux plus
adaptés peuvent vous être proposés.

Soraya Hakim sourc e  
Santé de A à Z

Pas de conjonctivite cet été !
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17ES CHAMPIONNATS D’AFRIQUE D’ATHLÉTISME

TOMBER DE RIDEAU À NAIROBI
A l’image du Standard,  le
quotidien de Nairobi, la presse
kenyane a unanimement salué
la victoire de Wilson Kiprop
sur le 10.000m, dès la
première journée. Un succès
qui donne sa première
médaille d’or au pays
hôte….et qui a été suivi dans
après-midi par celui de sa
compatriote Vivian Cheruiyot
sur le 5 000 m.

PAR SHIRAZ BENOMAR

K aribiu ! Bienvenue en Swahili, la
langue locale…Le public kenyan
qui connaît bien l’athlétisme n’hé-
site pas à encourager les partici-

pants. Surtout lorsqu’il s’agit d'athlète
Kenyans. Alors comme un seul homme,
les 30 mille supporters poussent  dans la
même direction !

Et un, et deux, et trois...Les Kenyans
pensaient réaliser le premier triplé de ces
championnats sur 10 000m. Mais c'était
sans compter sur l'abnégation et le talent
de l'Ougandais Moses Kopsiro, deuxième
derrière Wilson Koprop, mais devant
Geoffrey Mutai son compatriote.

En revanche, ce sont les Sud Africains
qui ont dicté leur loi dans les lancers. Au
poids d’abord, où Burger Lambrechts s'est
imposé avec un jet de 18,63m, devant ses
compatriotes Roelof Potgieter et Oracio
Cremona. La 4e place est revenue au
Congolais Frank Owoka (15,90m) qui
s'est par la même emparé du record natio-

nal. Jeudi, c’est la deuxième journée des
championnats et place aux hommes forts
du décathlon avec trois nouvelles
épreuves. Après 7 épreuves, l'Algérien
Larbi Bouraada compte déjà 5.773 points
et mène le concours suivi par son compa-
triote Mourad Souissi (5.724 points). La
perche venait tout juste de commencer...
Mourad Souissi passe la barre à 4 mètres.
Il est en tête du concours de la perche.

L'Algérien s'était déjà montré le plus rapi-
de sur 110 m  haies (14sec 55) un peu plus
tôt ce matin. Mais c'est finalement Larbi
Bouraada le plus fort et il aura le dernier
mot avec un saut à  4,80 m.

En finale du 100 m haies dames, une
première victoire nigériane, celle de Seun
Adigun qui s'impose en 13sec 14. La
Sénégalaise Gnima Faye prend la 2e place
(13sec 67), devant la jeune Algérienne

Amina Férguène (13sec 87).
La deuxième médaille d'or consécutive

pour le Nigeria, dans la finale du 100 m
plat dames, est obtenue grâce à Blessing
Okagbare en 11sec 03. Elle devance la
Gabonaise Perennes Zang Milama (11sec
15) et sa compatriote Damola Osayemi,
3e en  11sec 22. Une bien belle victoire
puisque Blessing bat au passage (de 2 cen-
tièmes) le record d'Afrique détenu par une
autre Nigériane, Marie Onyali depuis les
championnats de Dakar, en 1998.   

Dans le 100 m messieurs, l'Ivoirien
Ben Youssef Meite devient le nouveau roi
du sprint en 10sec 08. Il a gagné devant le
très expérimenté ghanéen  Zakari Aziz
(10sec 12) et Simon Magakwe le Sud
Africain qui complète le podium (10sec
14). Les trois médaillés réalisent à l'occa-
sion de la finale, leur meilleure performan-
ce de la saison. La suprématie nigériane ne
s'est pas fait ressentir chez les hommes :
Ogho-ogene Egwero et Obinna Metu ter-
minent loin du trio vainqueur, aux 5e et 7e
places respectivement. Ai 800 mètres
messieurs, on en est aux demi-finales. En
l'absence du Sud Africain Mbulaeni
Mulaudzi, le double tour de piste ne
semble pas devoir échapper au Kenya.
Vainqueurs des deux demi-finales, les
Kenyans pourraient même monter sur les
trois marches du podium grâce à Jackson
Kivuva, vainqueur de la première demi-
finale, mais surtout David Rusdisha,
(1’46’’59) qui a devancé son compatriote
Alfred Kirwa en réalisant le meilleur
temps des  demi-finales.

Dans l’épreuve du 1.500 m dames,
place aux séries. Victoire de la Kenyane
Irène Jelagat dans la série n° 1, en
4’13’’97. Série 2 : Victoire de la Kenyane
Nancy Jebet Lagat en 4’15’’92. 

S . B .

Vainqueur du 10.000 m, Wilson Kiprop a offert au Kenya, pays hôte, sa première médaille vermeil.
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Décathlon : consécration algérienne
La dernière épreuve du décathlon, le 1 500 m, est remportée par le Kenyan Cornelius Rotich en
4’19’’71 devant son compatriote Wasington Nyakundi. Un décathlon survolé par l'Algérien Larbi
Bouraada qui conserve son titre continental acquis il y a deux ans aux championnats d’Afrique
d’Addis-Abeba. Le champion d’Afrique a totalisé de 8.148 points, devant son compatriote
Mourad Souissi ( 7 818 pts .) et le Mauricien Guillaume Thierry (7.100 pts). Grand moment aura
été la finale du  5.000 m dames et le duel entre  Kenyanes et  Ethiopiennes... Notamment Viviane
Cheruiyot (Kenya) grande favorite, opposée à  Meseret Defar. C'est la Kenyane, très en forme
décidément qui va remporter assez facilement le titre devant Defar en 16’18’’73. L'Ethiopienne
Sentayehu Ejigu Tamerat complète le podium (16’22’’32). S. B.

KARATÉ- CHAMPIONNAT D’AFRIQUE SENIORS

DÉBUT DE LA COMPÉTITION
AUJOURD’HUI À CAPE TOWN 
PAR MOURAD SALHI

L a 13e édition du championnat
d’Afrique seniors de karaté
débutera officiellement à par-

tir d’aujourd’hui à Cape Town en
Afrique du Sud. Une quarantaine
de pays prendront part à ce rendez-
vous du karaté continental.
L’Algérie y sera représentée par
dix-huit athlètes, huit garçons et
quatre filles pour le kumité, trois
filles et trois garçons pour les
kata. La délégation algérienne,
composée d’une trentaine de per-
sonnes, devait relier vendredi der-
nier Cape Town. Selon les pre-
miers échos, les athlètes algé-
riens entreront en lice à partir du
6 de ce mois.  

Sous la houlette de quatre
entraîneurs nationaux :
Benkedour Reda (kumité mes-
sieurs), Admane Tarik (kumité
dames), Djabelah Youcef (kata
messieurs) et Amar Lalam (kata
dames), les sélections algé-
riennes, selon les précisions du
directeur technique national,
Tarek Maiza, participent à ce ren-
dez-vous africain pour mieux pré-
parer les différentes échéances
internationales dont la Coupe du

monde, prévue au mois de
novembre en Serbie, les Jeux
africains, le Championnat médi-
terranéen et d’autres compétitions
africaines. « On s’est fixé,
comme premier objectif, la
constitution d’une équipe natio-
nale d’avenir très compétitive.
Notre participation à cette joute
africaine sera cette fois-ci avec
une équipe rajeunie à 100%.
Donc, on essayera de mieux se
préparer pour les prochaines par-
ticipations internationales dont
les Jeux panarabes qui se dérou-
leront prochainement au Qatar
ainsi que les Jeux africains et
autres compétitions d’envergu-
re».  Outre les manifestations
sportives, ce rendez-vous afri-
cain propose aussi d’autres acti-
vités ; stages techniques pour
les athlètes, entraîneurs et
arbitres. La délégation algérien-
ne abrite cinq arbitres mondiaux
et continentaux lesquels, selon
la FAK, vont officier au cours de
cette compétition africaine. Cinq
autres arbitres nationaux se
déplaceront à Cape Town pour y
passer le grade continental.

Avec la paarticipation des
meilleurs karatékas du conti-

nent, la compétition sera sans
nul doute très rude. Chaque
sélection tentera, de son mieux,
de défendre les couleurs de son
pays. L’Algérie, habituée à ce
genre de compétitions, se pré-
sente cette fois-ci, avec de nou-
veaux éléments dans le but de
tester leurs niveaux réels,
notamment, pour ceux qui
auront à affronter, pour la pre-
mière fois, des adversaires de
taille à l’instar des Tunisiens et
des Marocains. 

M .  S .

LISTE DES ATHLÈTES 

Garçons
Kata : Islam Mehdi Djaffer,
Abdelhamid Chaouche et
Mohamed Ouchene. 
Kumité : Abdelkrim Bouamria,
Houssam Halouanne, Missipsa
Hamadini, Abdelouahab 
Djerir, Nabil Hamidouche,
Hacene Guirri, Walid
Bouabaoub, Lyes Tidjani.  
Filles: 
Kata : Kamelia Hadj Said,
Selma Bedja et Yasmine
Mouloud. 
Kumité : Ilhem Eldjou,
Chahrazed Zioui, Dyhia Chikhi,
Nesrine Kherrar. 

JUDO-  CHAMPIONNATS D’AFRIQUE JUNIORS (1ÈRE JOURNÉE)

TROIS MÉDAILLES D’OR
POUR L’ALGÉRIE 
L es judokas algériens,

juniors, ont remporté
trois médailles d’or, une

en argent et trois en bronze au
terme de la première journée
des 10es championnats
d’Afrique qui ont débuté ven-
dredi dernier à Dakar avec la
participation de quinze pays.
Les médailles d’or ont été res-
pectivement remportées, chez
les garçons,  par Abderrarhim
Bouchoukh (-90 kg) face au
Tunisien Benammar Abdelaziz,
et chez les filles par Meriem
Haoula (-52 kg) devant la
Tunisienne Rania Salwaj ainsi
que par Nachida Zellouf (-57
kg) en s’imposant face à la
Marocaine Sofia Bellattar.
Dans la catégorie des -48 kg,
l’Algérienne Lynda Feddi s’est
contentée de l’argent à l’issue
de son combat contre la
Marocaine El Idrissi Wafa.  

Quant aux médailles de
bronze ajoutées au tableau des
Algériens, elles ont été décer-
nées à Abdelaziz Gaci (-
100kg), Sofiane Belrekaâ (+
100kg) et à Belaid
Mohammedi (-81kg).
S’exprimant à l’APS au terme

de cette première journée, le
président de la Fédération algé-
rienne de judo,  Ali Bendjemaâ
a fait part de sa satisfaction,
estimant, toutefois, que
l’Algérie qui occupe la premiè-
re place pouvait faire mieux.  

"On aurait pu faire mieux,
mais c’est positif. J’espère que
les autres athlètes iront loin
dans cette compétition qui
prendra fin dans deux jours. On
a raté deux médailles toutes
faites. Toutefois, je suis satis-
fait, nous avons un bon
niveau", a notamment dit M.
Bendjemaâ. 

De son côté, Meziane
Dahmani, entraîneur de l’équi-
pe féminine, a qualifié  de "bon
résultat", les médailles rempor-
tées par ses athlètes, souli-
gnant que "le dernier mot est
revenu aux concurrentes qui
ont mieux travaillé tactique-
ment". 

Tandis que le coach de la
sélection masculine, Ali Idir, il
a regretté le "manque de réussi-
te accusé par Abdelaziz Gaci (-
100kg) et Sofiane Belrekaâ (+
100kg).

A P S
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HANDBALL- CHAMPIONNAT D’AFRIQUE CADETS AU GABON

LE SEPT NATIONAL RATE
LE MONDIAL ARGENTIN
La sélection algérienne cadette
n’ira pas au mondial argentin 2011
après sa défaite vendredi à
Essassa, une vingtaine de
kilomètres de Libreville, au Gabon,
face au pays organisateur sur le
score de 25 à 23, à l’issue du
match de classement du
championnat d’Afrique cadet.  

PAR MOURAD SALHI 

A vec ce résultat, la formation
algérienne, sous la houlette de
l’entraîneur national Redouane
Aouachria, occupe la quatrième

place du classement général et perd de ce
fait une bonne opportunité de qualifica-
tion au mondial.

Après un bon parcours, notamment
lors du premier tour, où les Verts
s’étaient imposés deux fois de suite face
à leurs homologues marocains sur le
score de 25-16 au match aller et 26-21 au
retour, suite, rappelle-t-on, au forfait du
Congo. Cette dernière rencontre a déter-
miné la deuxième manche pour conduire
l’ordre du classement en prévision du
second tour,  l’Algérie est classée à la
première place du classement de son
groupe C, avec quatre points, suivie du
Maroc avec zéro point, les handballeurs
algériens, par la suite, se sont inclinés
face aux Egyptiens au tour principal sur
le score de 27 à 20. Mais une autre chan-
ce leur a été offerte face aux Angolais
qu’ils ont battus sur le score de 31 à 29,
un résultat qui leur a permis de jouer
encore la dernière carte en match de clas-
sement pour les troisième et quatrième
places, mais les Algériens n’ont pas su
profiter de cette belle occasion en se
contentant, finalement, de la quatrième
place. La règle du jeu est claire, les trois
premiers du classement général iront au

mondial argentin 2011, dans ce cas pré-
cis, c’est l’Égypte qui a remporté le titre
de cette 5e édition devant la Tunisie en
finale disputée également vendredi qui
arrache le premier ticket suivie par les
cadets tunisiens les finalistes au côté du
pays organisateur le Gabon qui a arraché
difficilement la troisième place.  

Au moment où le rideau tombe sur la
compétition cadette, la capitale gabonai-
se s’apprête à abriter les 17es champion-

nats d’Afrique des nations juniors à par-
tir d’aujourd’hui jusqu’au 8 du mois en
cours. Cette deuxième compétition verra
la présence d’une douzaine de pays dont
la sélection algérienne qui débutera la
compétition officiellement aujourd’hui
face au Mali. Demain, le Sept algérien
affrontera la République centrafricaine en
seconde sortie à partir de 10h, avant de se
mesurer le lendemain à la sélection bur-
kinabé.  M .  S .

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE AU KENYA

L'Algérie présente avec six athlètes
PAR SHIRAZ BENOMAR 

L e championnat d’Afrique de
voile débutera  au Kenya,
aujourd’hui, pour prendre  fin

le 8 du mois courant. L’Algérie y
sera présente avec six athlètes, dont
une fille dans l'épreuve "Optimist",
en individuel et par équipes. Les
athlètes du voyage pour le Kenya
sont Imane Chérif Sahraoui, Islam
Khoualed, Siefeddine Soukeur,
Mehdi Zemmour,  Abderrahmane
Boussouar et Ibrahim Rabeti. 

Djilali Zahaf, membre fédéral,
chargé de l'organisation sportive au
sein de la Fédération algérienne de
voile dira à ce propos à l’APS   : «
Les athlètes qui vont représenter
l'Algérie sont les double champions
d'Afrique (en 2008 et 2009), ils
remettront à l'occasion leur titre en
jeu, en individuel et par équipes, et
auront donc le devoir de défendre ces
titres pour la troisième fois d'affi-
lée». le choix de ces athlètes s’est

fait parmi un groupe de quatorze
athlètes issus de l'équipe nationale
et ayant pris part aux compétitions
de la « Rochelle » en France, durant
les deux dernières semaines, pour
préparer ce rendez-vous.

En parallèle une sélection de
huit athlètes participe actuellement
et jusqu'au 5 août, au Tournoi inter-
national de "Détroit" au Maroc,

dans la spécialité "Radial",
"Optimist" et 4.7.  «On essaie
d'être toujours en tête aux niveaux
arabe et africain, et de se rapprocher
davantage du niveau international
afin d’améliorer le niveau de nos
athlètes avec une présence constan-
te aux tournois et rendez-vous inter-
nationaux »,  a conclu M. Zahaf. 

S . B .

F O O T - B A L L

V O I L E

P lus de 45 athlètes,
représentant onze
clubs, affiliés au

niveau de quatre ligues, sont
: NRB Hammamet, ARBE
Marsa, Sahel Nautique, Fun
Gliss Skikda, Cap Mer
Tigzirt, Hilal Annaba,
Forces Navales,
A.Cherchell, Nautique Ain-
Taya, Analj Alger, Nadi
Marsa, et Sahel Nautique
d'El-Biar, participe à cet évé-
nement  organisé  par la
Fédération algérienne de
voile (FAV), il s’agit en l’oc-
curence de la première phase
de la Coupe d'Algérie de
voile "Open" qui a débuté à
Alger- Plage. 

La seconde phase débutera
la semaine prochain dans  la
ville de Tigzirt à Tizi-Ouzou.
Cette manifestation entre
dans le cadre des activités
programmées pour la saison
2009-2010 de la FAV. À

noter que la deuxième étape
sera organisée spécialement
pour les deux catégories «
Optimist » et « Mistral »
pour les athlètes âgés de
moins de 15 ans. L acompé-
tition accueillera pas moins
de 80 athlètes issus de sept
ligues de wilaya. À noter que
l’« Optimist » 'est un
bateau léger, stable et très
simple à manœuvrer. Il est
souvent utilisé pour l'ap-
prentissage de la voile chez
les enfants. Il y auraégale-
ment des régates pour les
enfants de 8 à 15 ans. Le
niveau  est très élevé en
Algérie,  la plupart de ces
pré-ados sont bien plu forts
en tactique, en stratégie et en
technique que de nombreux
adultes pratiquant la voile.
La voile trapézoïdale de
l'Optimist est très caractéris-
tique, en Algérie. 

S .  B .

TRANSFERT
L'Algérien
Mohamed Mouloud
Selimi opte pour 
Al Sailiya (Qatar) 
L'arrière latéral algérien, Mohamed
Mouloud Selimi s'est engagé avec le
club qatari d'Al Sailiya, 1ère Division de
football, rapporte vendredi le site
DZfoot.com. 
Aucune indication n'a été donnée sur la
durée du contrat ou le montant du trans-
fert du joueur algérien. Selimi, 24 ans,
rejoint ainsi son compatriote, l'ex-capi-
taine des Verts et l'un des joueurs les
plus capés de la sélection algérienne de
football, Yazid Mansouri qui avait signé
un contrat d'une saison avec le club
qatari. 
La saison dernière (2009-2010),
Mohamed Mouloud Selimi était prêté à
une autre formation qatarie, Al-Ahli SC
en l'occurrence, mais il n'a joué prati-
quement que 270 minutes durant toute
la durée de l'exercice.  
Le défenseur algérien, qui se trouve
actuellement en stage avec son club à
Munich en Allemagne, a disputé le der-
nier match amical livré par sa nouvelle
équipe contre Dubaï (défaite 3-1). Il est à
rappeler que la formation d'Al Sailiya
avait terminé la saison dernière à la 11e

position, soit l’avant-dernière position,
avec 19 points au total, récoltés en 22
matchs, loin derrière le champion, Al
Gharafa (53 pts). 

APS  

Après un début tonitruant, les cadets ont marqué le pas en concédant une défaite qui les prive de Mondial. P
H

/ 
D

.R
.

BASKET-BALL- CAN-2010 (-18 ANS GARÇONS) : ELIMINATOIRES DE LA ZONE 1
L’EN bat la Libye (61-60) 
L'équipe nationale algérienne de basket-ball des garçons (-18
ans) s'est imposée, vendredi soir à Tunis, face à la Libye sur le
score de 61-60, en match comptant pour les éliminatoires de la
zone 1 du  Championnat d'Afrique des nations de basket-ball. Le
cinq algérien, dirigé par l'entraîneur national Yacine Belal, s'est
imposé à sa première sortie, jeudi soir à Tunis, face à son homo-
logue tunisien par 69-67.  Cette compétition de la zone 1, limitée
à trois pays seulement, après le forfait du Maroc et la Mauritanie,
se déroulera en aller-retour, à l'issue duquel le vainqueur sera
qualifié à la phase finale de la CAN-2010, prévue en septembre
prochain au Rwanda.

COUPE D'ALGÉRIE À ALGER-PLAGE

Forte participation 
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Aubergines farcies 
à la pomme de
terre et aux
épinards 
Ingrédients :
1 kg d’aubergine
2 pommes de terre
1 bouquet d’épinard
1 c. à soupe de concentré de
tomate
2 c. à soupe d’huile
4 gousses d’ail écrasé
Fromage râpé
Huile pour friture
Poivre noir
Sel
Sauce tomate

Préparation :
Eplucher et couper les aubergines
en longueur, saupoudrer de gros
sel, laisser pendant 1h, rincer puis
égoutter. Faire frire les aubergines,
égoutter une deuxième fois.
Faire bouillir la pomme de terre
avec un peu de sel, égouttez-la puis
écrasez-la.
Faire bouillir les épinards puis les
essorer. Faire revenir les épinards,
l’ail écrasé, le concentré de tomate,
le sel, le poivre noir et l’huile,
laisser cuire jusqu’à évaporation
totale. Mélanger la pomme de terre
et les épinards. Mettre chaque
tranche d’aubergine un peu de farce
puis enrouler. Disposer les
aubergines farcies, arroser avec la
sauce tomate, saupoudrer de fro-
mage  râpé puis enfourner.
Remarque :
Saler les aubergines permet d'éviter
qu'elles n'absorbent trop d'huile
lorsqu’on les fait frire. 

Crème glacée, 
abricot-chocolat
Ingrédients :
500 g d'abricots
160 g de sucre en poudre
1 citron
2 blancs d'oeufs
20 cl de crème fraîche 
75 g de copeaux de chocolat

Préparation :
Laver, ouvrir et
dénoyauter les
abricots. Les
mettre dans une
casserole avec
80 g de sucre et
20 cl d'eau, puis
les faire cuire 10
minutes à cou-

vert sur feu doux. 
Laisser tiédir. Passer le contenu de
la casserole au mixeur avec le jus du
citron, puis laisser complètement
refroidir la purée obtenue. Battre
les blancs d'oeufs en neige très
ferme, puis leur incorporer le reste
de sucre, en continuant à fouetter
pour les meringuer. Fouetter la
crème fraîche bien froide en chan-
tilly. L'incorporer délicatement aux
blancs d'œufs, ajouter la purée
d'abricots, puis les copeaux de
chocolat. Verser dans un bac à
glace et mettre au congélateur pen-
dant 2 heures minimum. 

Réaliser de belles
frites    

Depuis toujours, le parfum
reflète la personnalité de celui
qui le porte, c’est pour cela
qu’il est important de bien le
choisir et trouver celui qui vous
ressemble. Voici quelques
critères à prendre en
considération. 

A quel moment de la journée
acheter son parfum ?
De préférence au cours de la matinée; le
point de vente n'a pas eu le temps d'être
imprégné par les parfums et les odeurs des
restaurants. Vaporiser le parfum sur un car-
ton puis sur votre peau. Directement de la
bouteille, vous ne percevrez que les odeurs
d'alcool. Testez au maximum trois ou
autres parfums : au-delà, difficile de saisir
les différences entre les arômes. Si vous
souhaitez vous rafraîchir le nez entre les
essais, prenez le temps de prendre une
bonne bouffée d'air à l'extérieur. Et puis,
lorsque vous avez un coup de cœur, laissez
le parfum «mûrir» sur votre peau et atten-
dez de le sentir après cinq minute, trente
minutes ou même quelques heures. 

10 vérités à propos du parfum
- C'est normal de ne pas sentir son parfum
après l'avoir mis. 
- C'est dans les plis et les endroits chauds
du corps qu'il faut se parfumer : nuque,

creux des bras, décolleté, poignets, cou.
- Ne vaporisez pas à moins de 20 cen-
timètres de la peau.
- Pour une odeur plus profonde, complétez
avec la lotion pour le corps.
- Le parfum doit être perceptible dans les
rapports de proximité (moins de 50 cen-
timètres). On vous sent de loin ? C'est
trop!
- L'odeur d'un parfum change selon le cli-

mat.
Il

dégage plus en été.
- L'eau de toilette convient bien aux vête-
ments, l'eau de parfum à la peau.
- Il ne faut pas frotter le parfum sur la
peau; cela en perturbe certaines notes.
- Le parfum doit être conservé à l'abri de la
chaleur et de la lumière. Idéalement, dans
son emballage.
- Les changements hormonaux, tels la
grossesse ou la ménopause, peuvent per-

Trucs et astuces

Cuisine 
ACHETER UN PARFUM 

Guide pour bien le choisir
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Trop souvent, notre  sac à main est un véritable fouillis. On y
trimbale toutes sortes de choses, mouchoir, maquillage,
paperasse, clés, lunettes.  Voilà quelques conseils pour y mettre
un peu d'ordre afin de rehausser sa valeur
esthétiquement et doubler son efficacité ! 
Vous aimez avoir avec vous certains essen-
tiels (liquide pour verres de contact, parfum,
miroir, brosse, etc.). Achetez-les dans des
petits formats. Mieux encore, servez-vous des
échantillons gratuits qu'on vous remet par-
fois. Rappelez-vous aussi que moins votre
sac à main est gros, moins il y aura de fouil-
lis. Vous serez moins tentée d'y enfouir
divers objets... inutiles!

Un bref nettoyage chaque soir :
Faites un ménage superficiel en rentrant à la maison
après les courses ou le boulot. Jetez les vieux kleenex, les
déchets divers, les bouts de papier dont vous n’avez plus

besoin, classez ceux qui sont importants et qui ne nécessitent
pas d’être trimbalés dans le sac, placez les papiers et les factures
dans un classeur.  

Un grand ménage une fois 
par semaine :

Établissez une routine: videz complètement
votre sac à main pendant que vous écoutez
une de vos émissions favorites. On vide
alors pour mieux remplir.  Vous avez gardé
une carte d'affaires: pour ne pas la perdre,
placez-la dans votre porte-document.
Chaque chose à sa place. Des sous glis-
sent souvent au fond de votre sac,

ramassez- les. Profitez-en pour nettoyer l'ex-
térieur de votre sac à main aussi. S'il est en

toile, vous pouvez le mettre dans la machine à laver. S'il
est en cuir, du savon de Marseille peut venir à bout des taches
en douceur.  

CONSEILS PRATIQUES 

Un sac à main bien entretenu

Pour réchauffer vos pâtes en
quelques instants, plongez les
dans une eau bouillante avant de
les servir. De cette manière, vos
pâtes ne colleront pas et vous
gagnerez du temps.

Mettez les morceaux de sucre
dans un bol et imbibez-les
d'eau. Laissez-les chauffer 3
minutes au micro-onde. Vous
obtiendrez ainsi un caramel
parfait en un rien de temps.

Laissez-les refroidir avant de
les placer deux heures au
réfrigérateur. Passez ensuite
délicatement la lame d'un
couteau entre le flan et la
paroi du ramequin pour le
décoller.  

Après avoir placé vos pommes
frites dans votre friteuse, sortez-
les lorsqu'elles commencent à
dorer.  
Attendez qu'elles refroidissent
et replongez-les dans l'huile. 

Démouler 
les flans

Faire un caramel
express

Réchauffer des
pâtes 
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Mots Croisés N°73

SUDOKU

Horizontalement :
1. Apprécie qqch au-dessous de sa valeur. Petit
2. Allure. Ville d'Iran
3. Natif
4. Céder à une incitation (p.p.f.p.). Ventre
5. Dépression marécageuse du Soudan méridional. Papillon nocturne
6. Volonté. Province d'Arabie saoudite. Sa Majesté Royale
7. Vente. Qui a la blancheur du lait
8. Air et ronde dansée, populaires en Catalogne. Antonyme de virtuel
9. Citée en justice. Formation paramilitaire de l'Allemagne nazie
10. Atoll. Siestes
11. Niaises. Cellule de base du tissu nerveux
12. Paniers. Tachée

Verticalement :
1. Désencombrement
2. Infinitif. Restreignit. Première épouse de Jacob
3. Implore. Dire en criant, en s'exclamant (p.p.f.p.)
4. Renonça. Porteur de l'information génétique. Police militarisée du parti nazi
5. Fonctions des doyens
6. Expose un aliment à un feu vif. Rejetons comme faux
7. Désert. Alternative
8. Gâta l'harmonie d'un ensemble. Troublés
9. Ordinaire. Engendrera
10. Marqueteur. Pays
11. Vélo. Répandues. Nickel
12. Magazine français. Racontée en détaillant

N°73 PYRAMIDE N°73

SOLUTIONS

AN
ANE

ANSE
SANTE
TISANE

TSARINE
TARTINES

RESISTANT
PERSISTANT

RAPETISSANT
PASTEURISANT

MOTS CROISÉS N°72 SUDOKU N°72
PYRAMIDE

N°72



12:00 Journal
12:15 Du côté de chez vous
12:20 F1 à la Une : Grand Prix
de Hongrie
12:55 Grand Prix de Hongrie
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PROGRAMME TÉLÉ

Les Experts 
L'étrangleur de Las Vegas

Réalisateur : Danny Cannon. Avec:William Petersen (Gil
Grissom), Marg Helgenberger (Catherine Willows), Gary
Dourdan (Warrick Brown), George Eads (Nick Stokes),

Jorja Fox (Sara Sidle). 

Trois jolies jeunes
filles, Eileen Snow,
Audrey, Hayes et Tracy
Berg, sont victimes
d'un serial killer. Ce
dernier laisse sur les
lieux de tous ses crimes
la même signature
sadique sans pour
autant se faire démas-

quer par la police. Le FBI propose ses services pour trouver
ce meurtrier insaisissable. Le shérif Mobley accepte l'offre.
L'agent spécial Culpepper décide d'utiliser Sara Sidle, une
jeune fille brune, ressemblant étrangement aux trois précé-
dentes victimes, pour attirer le tueur, mais Grissom n'ad-
hère pas à ses méthodes

19h35

LA SELECTION DU JOUR

Athlétisme
Championnats d'Europe 

à Barcelone

En Espagne. Au sommaire : 3 000 m messieurs - 5000 m
dames - 1500 m dames - 4 x 400 m dames - 4 x 400 m
messieurs. Lors des 19es championnats d'Europe, qui ont eu
lieu du 7 au 13 août 2006 à Göteborg (Suède), les Français
Leslie Djhone, Idrissa M'Barke, Naman Keita et Marc
Raquil ont brillé sur le 4 x 400 m en prenant la première
place de la finale, devant les Anglais et les Polonais. Chez
les dames, dans cette même discipline, ce sont les Russes
qui se sont imposées, devant les Biélorusses et les
Polonaises

19h35

Enquête exclusive
La multinationale des
vendeurs à la sauvette

Présentateur : Bernard de La Villardière. Réalisateur:
Michaël Richard. 

Ils font partie du paysage des grandes villes touristiques
comme Paris, Rome ou même New York : des centaines de
vendeurs à la sauvette de gadgets en tout genre : de la petite
tour Eiffel aux masques exotiques en passant par des posters
ou des jouets-robots. Le plus souvent ils sont Sénégalais et
depuis plus de trente ans, ils ont mis au point un réseau
clandestin digne d'une multinationale avec sélection des
produits à vendre, repérage des emplacements les plus
fréquentés et trafic de visas pour entrer légalement en
Europe. Comment gèrent-ils cet étonnant business ? Par
quels moyens en ont-ils accaparé le quasi monopole ?

21h45
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L a compagnie italienne de gaz et de
pétrole, Eni Spa a annoncé qu’elle est
sur le point de commencer les renégo-

ciations de son contrat à long terme de gaz
naturel avec l’Algérie. C’est ce qu’a décla-
ré au journal Wall Street Journal, Paolo
Scaroni, chef de la direction de la même
société lors d’une conférence de présenta-
tion des résultats de Eni. 

Il précisera également que sa compa-
gnie ne compte pas seulement renégocier
le prix de ces contrats à long terme, mais
aussi les conditions relatives à la prise et
au paiement.
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PAR SEBASTIAN SMITH 

a ville qui ne dort jamais? Prière de ne
pas en parler aux New-Yorkais, contraints
de veiller pour traquer des punaises  de
lit qui ont pris d'assaut les bâtiments de
la ville, allant jusqu'à  s'immiscer au

milieu des petites tenues d'une célèbre boutique de
lingerie...  Mais où s'arrêtera l'invasion?
Appartements, bureaux, boutiques: plus rien  ne
semble stopper les minuscules suceurs de sang.
Face au danger, les autorités ont promis des
moyens (un demi-million de  dollars) et des
menaces: "Nous voulons envoyer un message aux
punaises", a  lancé la présidente du Conseil munici-
pal, Christine Quinn. "Prenez garde ! Vos  jours sont
comptés".  Mais le message a du mal à convaincre
tous les New-Yorkais.
Les punaises de  lit "commencent à se répandre un
peu partout (...) la situation dans les  bureaux est
dramatique", observe un expert du site www.bed-
bugcentral.com  (punaise se dit "bedbug" en
anglais, ndlr). Les chiffres donnent le vertige:
31.719 plaintes liées aux punaises ont été  formu-
lées au cours des douze derniers mois aux services
d'urgence de la ville,  soit 26.000 de plus que l'an
passé.  D'habitude, la discrétion est de mise face à
ce problème qui peut conduire  à la révocation d'un
bail ou des factures salées en cas de recours à des
exterminateurs.  Mais l'invasion a pris une dimen-
sion peu commune, et plusieurs boutiques  bran-
chées, comme "Hollister" et "Abercrombie and
Fitch", ont même dû fermer  temporairement.   Pis:
les punaises ont même eu le culot d'envahir un
haut lieu de la  lingerie américaine: une boutique
Victoria's Secret. Même cause, même effet: la  bou-
tique a fermé le temps d'éradiquer les fautives.
Mais le mal est fait et le magasin en a pris pour son
grade.   
"C'est dégoûtant", se lamentait Adriana Baglenao,
une cliente de 42 ans. "Je n'ai acheté que des pyja-
mas, mais il est clair que je vais les mettre à  laver
sur le champ". A peine plus grandes qu'un grain de
riz, les punaises de lit sont des  insectes coriaces
qui vivent en moyenne 10 mois. Portées disparues
ou presque  après la Seconde Guerre mondiale,
elles ont profité de l'interdiction  d'insecticides
jugés toxiques, comme le DDT, et du boom des
voyages  internationaux pour signer leur retour. La
menace plane désormais sur New York où décou-
vrir qu'un bâtiment est  infesté semble presque
aussi grave que de recevoir un mauvais diagnostic
médical...  "Oh mon Dieu, ne me dites pas que j'ai
des punaises...", s'est émue Robin,  une femme
vivant à Manhattan, en apprenant que son
immeuble figurait sur le  site www.bedbugregis-
try.com, qui répertorie les sites touchés à travers
tout le  pays.                                               S. M./AFP

Appartements,
bureaux,
boutiques: plus
rien  ne semble
stopper les
minuscules
suceurs de
sang.  L'invasion
a pris une
dimension peu
commune, et
plusieurs
boutiques
branchées,
comme
"Hollister" et
"Abercrombie
and Fitch", ont
même dû fermer
temporairement.

Les punaises s’emparent de New-York

«

»

Eni s’apprête à renégocier son contrat
de gaz naturel avec l’Algérie

L es boîtes noires de
l'avion de ligne de la
compagnie pakistanai-

se "Air Blue" qui s'est écra-
sé mercredi avec 152 per-
sonnes à bord, dans les col-
lines proches de la capitale
Islamabad ont été récupé-
rées, a annoncé hier le
directeur de l'aviation civi-

le pakistanaise. Les boîtes
noires ont été retrouvées
dans la matinée sur les col-
lines de Margalla, a affirmé
Junaid Ameen, cité par des
agences de presse.

Les paramètres du vol et
les conversations enregis-
trés permettront de déter-
miner les causes exactes de

la catastrophe, a-t-il ajou-
té. 

L'Airbus A-321, qui
effectuait la liaison
Karachi-Islamabad, trans-
portait 146 passagers et six
membres d'équipage, se
préparait à atterrir à
Islamabad lorsqu'il s'est
écrasé.

Un musée régional et deux bibliothèques
urbaines pour Ain Temouchent

94 morts lors de l'épidémie de choléra
au Cameroun selon un nouveau bilan

Crash de l'avion pakistanais : 
les boîtes noires récupérées

Un Tamoul sri-lankais, qui avait mené
une  grève de la faim devant le
Parlement britannique, a obtenu jeudi
des  dommages-intérêts de journaux qui
l'accusaient d'avoir rompu son jeûne en
mangeant des hamburgers.    Les
tabloïdes The Daily Mail et The Sun
devront verser à Parameswaran
Subramanyam près de 80.000 livres
(95.000 euros) au total, a indiqué son
avocat.  M. Subramanyam avait mené
une grève de la faim pendant 23 jours
afin de  protester contre la situation de
la minorité tamoule au Sri Lanka. Mais
les  journaux avaient affirmé qu'il avait
mangé des hamburgers en catimini. "Le
plaignant n'a consommé aucune nourri-
ture durant la totalité de sa grève  de la
faim", a déclaré le juge de la Haute Cour
de Londres. "Les articles (des  journaux)
ont heurté l'intégrité du plaignant", a-t-
il ajouté, précisant que M.
Subramanyam avait été "exclu" par sa
communauté qui estimait qu'il avait

"trahi" la cause tamoule.  "J'ai été l'ob-
jet de menaces de mort et, dans la com-
munauté tamoule, des  textos circulaient
disant +Tuons Parameswaran+", a-t-il
indiqué à l'AFP.

Un gréviste de la faim accusé d'avoir
mangé des burgers gagne son procès

Lj

L a wilaya d’Ain
Temouchent sera dotée
d’un musée régional et

de deux bibliothèques
urbaines au titre du pro-
gramme quinquennal
2010-2014, a appris hier
l’APS de la direction de la
culture. 

Ces infrastructures
appelées à renforcer le sec-
teur permettront à la
wilaya de redynamiser la
recherche et les fouilles
archéologiques, d’autant
plus que la direction de la

culture a bénéficié d’une
étude pour l’élaboration de
plans de protection et de
mise en valeur des sites
archéologiques. 

Il s’agit, entre autres,
du royaume de Syphax, de
la mosquée de Sidi Yacoub
et d’autres sites nécessi-
tant des actions de préser-
vation, a-t-on indiqué. 

Six grandes actions au
total ont été ciblées au
titre du quinquennal en
cours pour une enveloppe
globale de 0,86 milliard de

dinars, a-t-on également
précisé. Les autres opéra-
tions concernent la réno-
vation de trois salles de
cinéma pour la relance du
secteur du cinéma à Ain
Temouchent, le réaména-
gement de la maison de la
culture et l’acquisition de
fonds documentaires de 
la bibliothèque d’Ain
Témouchent. 

La dernière action se
rapporte à la réalisation du
nouveau siège de direction
de la culture. 

L' épidémie de choléra déclarée en  mai
dans la région de l'Extrême-Nord du
Cameroun a tué 94 personnes,

selon un  nouveau bilan communiqué hier
à l'AFP de sources officielle et médicale. 

Un précédent bilan faisait état de 83
morts pour l'ensemble de la région.  

Au 30 juillet, le nouveau bilan s'éta-
blissait à "1.285 cas, avec 92 décès  parmi
lesquels 60% survenus dans les commu-
nautés (et non à l'hôpital)", a  annoncé à
l'AFP Djao Rebecca, délégué régional de
la Santé pour l'Extrême-Nord. 

Samedi matin, le bilan à Mokolo, la

zone la plus touchée, est passé de 42 à  44
morts, selon Kuete Fotie, chef du service
santé du district de Mokolo,  portant donc
le total à 94 morts.  

L'épidémie progresse malgré les efforts
des pouvoirs publics et de ses  partenaires
notamment parce que "les populations res-
pectent peu les règles  d'hygiène", selon
Mme Djao. 

D'après elle, les autres facteurs sont "la
mobilité des populations qu'elle  soit
transfrontalière ou entre les régions, l'insa-
lubrité du milieu" et la  saison des pluies.

Selon l’aviation US, le Mexique ne répond
pas aux normes de sécurité aérienne

L e Mexique ne répond pas aux normes
de  sécurité aériennes internationales
et ses compagnies ne pourront donc

plus  ouvrir de nouvelles liaisons avec les
Etats-Unis, a affirmé l'aviation civile
américaine, la FAA (Federal Aviation
administration).

"Bien que le Mexique se soit montré
réactif face aux constatations de la  FA A et
ait fait beaucoup d'efforts dans les derniers
mois, il n'a pas réussi à  se mettre com-
plètement au niveau des normes interna-
tionales", a affirmé la FAA dans un com-
muniqué publié vendredi.  

Selon l'aviation civile américaine, non
seulement le Mexique ne dispose pas  de

lois et de réglementations suffisantes pour
se conformer aux standards  internatio-
naux, mais ses autorités en matière d'avia-
tion civile sont  "déficientes" sur certaines
questions.

Ce constat a entraîné une dégradation de
la place du Mexique au sein de la  classi-
fication établie par la FAA. Le pays est
ainsi passé de la catégorie 1 à  la catégorie
2, ce qui a pour conséquence d'empêcher
les compagnies nationales  d'ouvrir de
nouvelles liaisons avec les Etats-Unis. 

Elles peuvent néanmoins  continuer à
exploiter celles déjà existantes, a précisé la
FAA dans son  communiqué.
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LE PAKISTAN LOURDEMENT TOUCHÉ 

Les inondations font
plus de 900 morts
en Asie

Au moins huit cents personnes ont péri
dans des inondations au Pakistan, les pires
survenues dans ce pays d'Asie du  Sud
liées aux pluies de mousson qui ont égale-
ment endeuillé l'Afghanistan et la  Chine.
Secouristes et militaires tentaient désespé-
rément samedi d'atteindre les  milliers de
personnes touchées par les crues dans le
nord-ouest du Pakistan, où  les autorités
ont fait état d'un bilan d'au moins huit
cents morts.  
Un précédent décompte faisait état de
quatre cents morts.  "Il s'agit de la pire
inondation dans la province de Khyber
Pakhtunkhwa  (anciennement Province de
la Frontière du Nord-Ouest) et dans l'histoi-
re du  pays", a déclaré le ministre de
l'Information de la province, Mian Iftikhar
Hussain. Environ cent cinquante per-
sonnes sont portées disparues dans cette
province où de  nombreuses familles
déshéritées vivent dans des villages isolés.
Plus d'un million de personnes ont été tou-
chées, a précisé M. Hussain,  ajoutant que
plus de trois mille sept cents maisons
avaient été emportées par les flots et que
le nombre des sans-abri ne cessait d'aug-
menter. 
Les inondations dues aux pluies dilu-
viennes de la mousson ont également
frappé le Cachemire pakistanais, où l'ont
comptait au moins vingt-deux morts, et le
Baloutchistan (sud-ouest) avec vingt-cinq
morts, selon les autorités locales. Des
reportages retransmis à la télévision et des
photos prises  d'hélicoptères montraient
des gens grimpant aux murs ou sur les
toits des  habitations alors que des torrents
d'eau se déversaient dans les villages
inondés.  A Peshawar, la principale ville du
Nord-Ouest, et les districts de Swat et  de
Shangla demeuraient coupés du reste du
pays, selon le ministre.
La Commission européenne a annoncé
samedi le déblocage de trente millions
d'euros d'aide humanitaire pour le
Pakistan, qui pourra notamment bénéficier
aux victimes des graves inondations liées à
la mousson. 

A. L/AFP 

SUITE AUX PROPOS DU ROI DU MAROC SUR LE SAHARA OCCIDENTAL 

LE GOUVERNEMENT 
SAHRAOUI DÉNONCE 
Le gouvernement
sahraoui estime,
dans un
communiqué publié
hier par le ministère
sahraoui de
l’Information, que 
«le discours du roi
du Maroc consacre
la politique
expansionniste
marocaine adoptée
depuis plus de 35
ans, à même
d'attiser le feu 
de la guerre et des
tensions dans 
la région». 

PAR KAMAL HAMED

L a teneur du discours du
roi du Maroc n’a pas
été, comme attendu, du

goût des dirigeants de la
République arabe sahraouie
démocratique  (RASD). Le
gouvernement sahraoui a, en
effet, considéré que cette allo-
cution du roi « ne  dénote
d'aucune volonté sincère de
coopérer de manière construc-
tive en faveur d'une paix
durable et définitive confor-
mément à la légalité interna-
tionale ».  Le gouvernement
sahraoui estime, dans un
communiqué publié hier par

le ministère sahraoui de
l’Information, que « le dis-
cours du roi du Maroc
consacre la politique expan-
sionniste marocaine adoptée
depuis plus de 35 ans, à
même d'attiser le feu de la
guerre et des tensions dans la
région ». Dans  un discours
prononcé avant-hier,   à l’oc-
casion du 11e  anniversaire
de son accession au trône, le
roi Mohamed VI a  exprimé
les mêmes positions de son
pays vis-à-vis de la question
de décolonisation du Sahara
Occidental. Des positions, à
l’évidence, aux antipodes des
résolutions du conseil de
sécurité  de l’ONU qui accor-
de au peuple sahraoui le
droit à l’autodétermination à
travers un référendum. « Le
Maroc reste attaché à sa sou-

veraineté sur le Sahara
Occidental et ne  cèdera pas
un pouce de son Sahara »,
a,  en effet, soutenu
Mohamed VI dans ce dis-
cours. Le monarque  alaouite
fait  l’éloge de  la proposi-
tion d’autonomie pour ce ter-
ritoire. Cette offre   reste,
dira t-il, « une initiative
audacieuse qui demeure une
proposition réaliste, inno-
vante et consensuelle (….)
qui  vise à trouver une solu-
tion définitive à ce différend
régional dans le cadre  de
l'ONU ». Pour rappel, le
Maroc et le Front Polisario
mènent, suite à l’appel des
instances onusiennes,
depuis des années, des négo-
ciations en vue de trouver
une solution à  ce problème
de décolonisation. Mais ces

négociations,  où il ne
devrait y avoir aucun préa-
lable et qui sont par ailleurs
bien « cadrées » par les
résolutions du Conseil de
sécurité, sont dans l’impas-
se. Le Maroc    s’entête  à
refuser l’idée de référendum
pour l’autodétermination du
peuple sahraoui auquel il ne
daigne accorder  qu’une large
autonomie. Cette dernière
option est  catégoriquement
rejetée par les dirigeants de la
RASD.  Ces derniers, las des
tergiversations des
Marocains, ont, à maintes
reprises, brandi la menace de
reprendre les armes alors que
la communauté internationa-
le a fait montre d’impuissan-
ce face à ce statu quo qui dure
depuis presque deux décen-
nies. Le gouvernement sah-
raoui, qui rappelle que les
résolutions des Nations
unies sont claires et ne souf-
frent d’aucune équivoque,
attire l’attention sur les
conséquences de cette posi-
tion d’intransigeance du
Maroc et  précise  que cette
question du  Sahara
Occidental est une affaire de
décolonisation. Il en appelle
aussi à la communauté inter-
nationale pour exercer des
pressions sur le Maroc et
l’amener «à respecter la léga-
lité internationale et à cesser
ses violations des droits de
l'Homme au Sahara
Occidental».  

K . H .

Mohamed Abdelaziz, Président de la RASD.
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ZIAMA-MANSOURIAH (JIJEL)

Séjour éducatif thérapeutique
pour les jeunes diabétiques
Q uarante-sept jeunes diabétiques, âgés

entre 10 et 15 ans, venus de six wilayas
de l’est du pays, sont depuis hier à

Ziama-Mansouriah pour un séjour éducatif qui
devra s’étaler jusqu’au 7 août prochain.

Cette  manifestation organisée en collabora-
tion avec l’association des diabétiques de Jijel,
entrant dans le cadre de la campagne d’éduca-
tion, sensibilisation, prévention « Changeons
le diabète», initiée par le laboratoire Novo
Nordisk Algérie, sera encadrée par une équipe
médicale et des éducateurs spécialisés. 

Evidement, il est attendu de ce séjour «
l’amélioration des connaissances des enfants
diabétiques de leur maladie chronique. Aussi de
faire connaître la simplicité de la prise en char-
ge lorsque les consignes sont bien respectées »,
nous expliquera, un membre du staff médical. 

A ses yeux, le choix de Jijel obéit au « cadre
agréable qu’offre l’auberge de jeunes de Ziama-
Mansouriah, ainsi qu’aux facilitées accordées

par les autorités locales, notamment celles de la
direction de la jeunesse et des sports».  Pour
notre interlocuteur,  « les expériences anté-
rieures ont confirmé que ces jours d’éducation
thérapeutique améliorent nettement les connais-
sances théoriques du diabète et qui aboutissent
au final au bon équilibrage glycémique, seul
garant d’éviter des complications du diabète aux
complications nombreuses ». Il est utile de
souligner que la prévalence de cette pathologie
n’a cessé d’augmenter  ces trois dernières décen-
nies en Algérie, avec une moyenne de mille
enfants par an. Selon un spécialiste du domai-
ne, l’Algérie se classe dans la moyenne mondia-
le. Soulignons, au passage, les efforts fournis
par le directeur de l’auberge de jeunes de Ziama-
Mansouriah, qui n’a ménagé aucun effort,
comme à son accoutumée, pour assurer un bon
séjour aussi bien aux malades qu’aux enca-
dreurs.  

S .  B .

Unesco : des sites hawaïen et sri-lankais
ajoutés au Patrimoine mondial 
Une région montagneuse de forêts du Sri  Lanka et un archipel isolé
des îles Hawaï ont été ajoutés à la liste du  Patrimoine mondial de
l'humanité établie par l'Unesco, ont annoncé samedi des  respon-
sables de l'Organisation mondiale des Nations unies pour l'éduca-
tion, la  science et la culture. Le Comité du patrimoine mondial de
l'Unesco a pris cette décision vendredi  à Brasilia au cours de ses tra-
vaux visant à réviser la liste des sites  classés.  Les deux sites ajou-
tés portent à 892 le nombre de sites classés que ce soit  pour des rai-
sons environnementales ou culturelles. Ces sites sont considérés
comme uniques et ayant un intérêt majeur pour la planète et la civi-
lisation  humaine. La région montagneuse du Sri Lanka, située dans
le centre sud de l'île, a  été classée "en raison de la variété extraordi-
naire de sa faune et de sa flore" qui inclut des espèces menacées
dont des primates, tel le langur ou le loris, ou encore le léopard du
Sri Lanka, précise le communiqué de l'Unesco.  L'archipel américain
des Papahanaumokuakea, situé à 250 km au nord-ouest de  l'archi-
pel principal d'Hawaï, a été classé "pour sa profonde signification
cosmologique et traditionnelle dans la culture hawaïenne autochto-
ne qui y situe  l'origine de la vie ainsi que le lieu de retour des âmes
après la mort". Au cours de la conférence de Brasilia, qui clôturera
ses travaux mardi, le  Comité examine également la liste du
Patrimoine mondial en péril. Vendredi, le parc national américain des
Everglades, en Floride, et la forêt tropicale d'Atsinanana, à
Madagascar, ont été ajoutés à la liste du  Patrimoine mondial en
péril. Une décision qui tire la sonnette d'alarme en même  temps
qu'elle encourage l'adoption de mesures de protection. 


